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1 BEE
PETITES NOTES Un magnifique album et une 

belle pipe turque seront les objets 
donnés, ce soir, en retour des billets 
achetés à la porte d’entrée du bazar 
de Sainte Anne.

Le souper en l’honneur du club 
“ Le Canadien ” a été bien patro- 
nisé. 11 a été présidé par M. le 
curé de Sainte-Adne, qui avait le 
président du club à sa gauche et le 
secrétaire à sa droite.

Les objets, hier soir, ont été ga­
gnés par Dlle Albina Caquette, 
Alfred Mathieu, Dlle Léa Lapensée 
et Dlle Amanda Laloude. Ces ob­
jets consistaient en bijoux pour 
demoiselles et un couple de beaux 
oiseaux.

A qui le splendide porte-fruits? 
A qui la belle et riche canne ? 
Allez en foule, ce soir, au bazar de 
Sainte-Anne et vous le saurez.

La votation dans les élections 
au bazar de Sainte-Anne se termine 
à 10 heures, ce soir. La proclama­
tion aura lieu vers le 11 heures, et 
à 111 on présentera la canne et le 
porte-fruits, 
grand souper en l’honneur des 
ca ididats vainqueurs, auquel tous 
les amis sont invités.

Une circulaire spéciale fera con­
naître les jours du tirage des objets 
qui seront tous raflés, que les listes 
.oient remplies ou non. Qu’on se 
le dise et qu’on se presse de pren­
dre des billets ; les objets du bazar 
de Sainte-Anne en valent la peine.

A TRAVERS LES JOURNAUX B. 6.LE CANADA AGENTS DEMANDES
On demande de bons agents dans la ville 

et la vallée de l'Ottawa pour l’association 
de prévoyance et d’assurance sur la vie de 
l’Ottawa. Très forte assurance sur la vie 

tendant la maladie. 
Rideau, Ottawa.

2f-p-g

Un correspondant du Sun dit que 
l’on se trompe en prétendant que 
le conseil de ville a passé le projet 
de remaniement des quartiers par 
un vote de 10 contre 6. Les jour­
naux qui ont dit cela doivent savoir 
que pour passer une motion sem 
blable il faut une majorité de deux 
tiers. Or dix ne font pas les deux 
tiers de seize. Le conseil est Com 
posé de seize membres, le maire 
étant membre comme les eclie- 
vins et ayant le droit de vote com­
me eux. Deux tiers de seize font 
dix et deux tiers, et comme on ne 
saurait diviser un membre il faut 
absolument onze votes pour que la 
division des quartiers puisse se 
faire légalement. Nos échevins 
canadiens, MM. Laverdure, Des­
jardins, üurocher, Germain, et 
MM. Heney et Brown méritent 
d’être appuyés dans la résistance 
énergique qu’ils font aux projets 
de M. Cunningham et ses acolytes-

11 est à peu près certain que 
l’élection de Mégantic va être con­
testée.

M. Trudeau, député ministre des 
chemins de fer et canaux, et M. 
Burgess, député ministre de l’inté- 

sont de retour de Toronto.
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rieur,

M. Belleau, dont l’élection vient 
d’être annulée, était aujourd’hui à 

On lui prête l’intention 
d’appeler de la décision de l’hono 
rable juge Caron devant la Cour 
Suprême.

ictus qui sera CHEMINS DE FER DANS LE 
NURD OUEST>

Ottawa.
rffice Nous avons toujours prétendu 

. , que le meilleur moyen de coloniser 
le Nord-Ouest, d’y attirer la popu- 

y# lation nécessaire, était la création 
de nombreux embranchements de 
chemin de fer, qui doivent rernpla- 

> cer aujourd’hui les chemins de 
colonisation de l’ancien temps. Et 
cette opinion est celle de tous ceux 
qui sont au fait des besoins de ces 
territoires.

Certaines gens dans l’OueUout 
certainement dénigré leur pays et 
travaillé insidieusement et ouverte 
ment à en empêcher la colonisa­
tion, mais ces gens ont été guidés 
plus par l’excitation du moment 

'i J que par une opinion saine et raison- 
née.

€

Le capitaine Aumond, employé 
dans le département de la Marine, 
a été nommé pour commander en 
second un contingent de voyageurs 
canadiens en Egypte. Le choix est 
excellent.

M. Désiré Girouard, avocat, dé­
buté aux Communes, vient de pu- 
Dlier une jolie brochure, très in­
telligible et riche en notes histori­
ques, intitulée La famille Girouard. 
Nous l’en félicitons particulière­
ment, car alors la remarque d’une 
personne
d’ouvrages, les recherches de ce 
genre sont rarement entreprises et 
encore plus rarement bien con­
duites. Tout homme en position 
de recueillir des renseignements 
sur ses ancêtres devrait se faire un 
devair de les imprimer. Par mal 
heur, nous sommes tous très apa­
thiques à cet égard.

EUE
e faire place 
$ qui lions I JjlIVFEAUX D'AUTOMNE.

Les chapeaux, cet automne, sont de for-
1 très élégante.
Les couleurs sont nouvelles et variées 

et les rubans d'un goût parfait.
En fait de légèreté et flexibilité les fa­

bricants se sont surpassés cette année.
En résumé, le public n’aura aucune 

raison de se plaindre du manque de varié­
té ou de goût dans les chapeaux d'autom

'M
directs. Puis aura lieu leen couvrant de ces sortes VELOURSIX (VELVETEEN)

Le Free Press se joint au Citizen 
et à nous, pour demander aux au­
torités postales de faire les change­
ments nécessaires dans le Iran port 
des malles afin que l’on ne soit plus 
exposé aux retards considérables 
que nous constatons depuis quel­
que temps dans l’arrivée des malles 
à Ottawa. Nous ne doutons nulle 
ment que les autorités postales 
s’occupent immédiatement de la 
question.

L'Electeur dit que le juge n chef 
Meredith persiste dans sa détermi­
nation de prendre sa retraite.

Le Courrier d'Essex dit que ce qui 
fait la supériorité des Canadiens- 
français dans le comté d’Essex sur 
les autres nationalités, c’est l’avan-

OMEN, Nous venons de recevoir 
par le dernier steamer, 179 
Caisses de velours de toutes 
les couleurs pour l’automne.

Ayant ache'é ces velours 
avant la hausse de 25 pour 
cent, nous pourrons les vendre 
aujourd’hui à un plus bas prix 
que le gros.

Ci nditions Compton ».
Un Seul Prix. 

BRYSON, RKAIIAM & Cie„
152 et 151, rue Nparkn.

Fi
1/ Tout le monde admet aujour- 
f d’hui que sans la construction eu
[i Pacifique le Nord Ouest serait en-
Ij core sans colons. Les embranche
! ments que les compagnies se propo-
I# sent de construire auront l'effet
E d’augmenter le nombre de cantons
I. faciles à coloniser.
PP 1-e gouvernement a toujours eu 

jour polilique d’encourager par 
I' . tous les moyens en son pouvoir la 

construction de ces embranche­
ments. L’offre de terres à 81 de 
l’acre a eu pour effet d’engager des 
compagnies à entreprendre la cous 
truction d’embr.'iicbements Trois 
compagnies, sur cette promesse, ont 
déjà construit des sections considé­
rables de leurs chemins.

Les terres, comme de raison, sont 
vendues à bas prix aux compa 
gnics, afin qu’elles puissent les 
revendre avec profit ou les donner 
en garantie d’emprunts qui les 
mettent en état de pousser leurs 
entreprises. Dans des circonstances 
ordinaires, ces compagnies auraient 

' pu négocier les terres avau lageuse- 
, ment. Mais malheureusement les 
" calomnies des journaux grits sur la 

valeur de ces terres ont eu un effet 
désastreux en Angleterre et tous 
les efforts du gouvernement pour 
faire construire ces embranche- 
ments se trouvent aujourd'hui pa-

■ raiysés et les travaux sont sus-
■ pendus.
■. n n’est pas probable que les torts 
W causés par les grits puissent être
■ réparés du jour au lendemain. La
■ calomnie court plus vite que la
■ réfutation. Le seul moyen qui
■ aurait quoique chance de succès,

sérail une action énergique de la
f part du gouvernement. Celui ci 

pourrait accorder des conditions 
plus avantageuses aux compagnies 
pour l’achat de terres o i tout simple 
ment les leur donner au lieu de les 

' vendre.

K. J. DEVLIN.mpes Funèbres

) ttawa,
LE BAZAR SAINTE-ANNE;al. VENTE DES BANCSa public d’Ottawa

zLARDS sont à la 
raireg fournis sur

Amis, le bazar de Sainte-Aune va 
se fermer, ce soir, pour ne se ré- 

la fin de la semaine

mande qu’ou 
îodérôs. On L-îs bancs de la chapelle des congréga­

nistes, rue Murray, seront vendus dimanche 
prochain à deux heures de l’après-midi.

Les bancs seront payables d’a
ouvrir que sur 
prochaine pour le tirage des objets. 
C’est pourquoi, les dames et les 
messieurs, tout en vous remerciant, 
sollicitent une dernière visite pour 
ce soir.
porter le public à aller visiter le 
bazar de Sainte Anne ce soir. 
D’abord c’est la clôture des élec­
tions ; et qui n’aime pas à connaître 
le plus populaire de nos marchands 
et de nos épiciers ; ensuite il y 
concert donné par les bandi 
Hull et de Sainte Anne, par l’or­
chestre Tassé et des amateurs ; enfin 
le souper en l’honneur des candi­
dats vainqueurs etc., etc. Venez 
donc eu foule ; apportez une der 
nière obole, un dernier vote pour 
le candidat de votre choix, une der­
nière sympathie pour les damesqui 
se sont sacrifiées pour le succès du 
grand bazar de Sainte-Anne. Amis, 
venez ; vous êtes attendus.

'ire ls

ELORME,
3GRAPHES,

59 Rue Sussex,

LA DERNIERE de la SAISON 
GRANDEPlus d’une chose doit

I, KXCTR ION •wwy—•nés variés, peints' 
du Canada.
)Our les fêles.
e Portrait* v
SIZE y

L $1.00, pour

Chemin lie Fer Canadien du PacifiqueAu clair de la lunetage qu’ils possèdent de parler par­
faitement l’anglais et le français. 
Aussi nos jeunes gens sont-ils re­
cherchés partout. Dans le com­
merce, les bureaux publics, nos 
compatriotes brillent et se font 
remarquer par leur urbanité, et 
leur politesse ; dans les magasins, 
les dames s’adressent à eux de pré­
férence aux anglais dont la plupart 
raides et gourmés ne répondent que 
par monosyllabes aux questions 
qu’on leurfaiL

L’avenir appartient à notre race ; 
dans un pays mixte comme ici la 
supériorité restera toujours à celui 
qui possédera à fond les deux lan- 

A Chatham dans le comté

aura 
es de Sous les auspices du

DIVISION D’EST. 
L’ANCIENNE LIGHElÔUJOURS EN AVANTQUILL CLUB

O. Organisée par les rapporteurs d’Ottawa

Ligne Courtes grandeurs, yatls»

DELORME,
140,

*
ENTRE8 SEPTE 4BRE 1884

OTTAWA ET MONTREALrue Sparks 1 
Rideau. 4 VAPEUR PEERLESS Arrangements d’ete comme» 

caut Lundi, II Aont 1884.
la.

corps de muaiqi 
îr la circonstance

Le corps de musique des 
GARDES, de Ste ANNE, du 
43ème BATAILLON et de 
St. PATRICE.

"GLEE CLUB" d'Ottawa pren- 
dra part au concert ainsi qu'un grand 

bre d’artistes distingués, la danse
ofesseur McGregor.

BILLETS, - - 50 Cents.

ie suivantLes services des 
ont ôté retenus pou si

11U slaLa votation, au dernier quart 
d’heure se fera boite ouverte ; pliez 
vos bills et jetez-les pour le cai.di- 
dat de votre choix.

La bande de Hull jouera au bazar 
de Sainte Anne ce soir.

Grand souper, ce soir, en l’hou 
neur des candidats vainqueurs au 
bazar de Sainte Anne. Tous les 
amis sont cordia ement invités. 
Rendez-vous en foule, d’abord pour 
assurer la victoire au candidat de 
votre choix, puis prendre le souper 
en son honneur ensuite.

M.Tassé, M. P. a fait visite 
hier soir,, au bazarde Sainte Anne. 
Son apparition dans la salle a été 
saluée par des tonnerres d’applau 
dissements. M. Tassé s’est montré 
très généreux en signant toutes les 
lisies puis en votant ensuite plus 
de $30 pour 
choix. Nos remerciments à notre 
génér ux visiteur.

La bande de Sainte Anne jouera, 
ce soir au bazar de Sainte Anne.
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ries MARINS Laisse Ottawa....

i$ m 8 16Arr. à Montréal...)NS MARINS 
n anglaise s 
tteaux à 
portag 
mt poi

travers les 
es néccssai- 
ur six mois à

7 00 G 00so ia la direction du pr Laisse Montreal.. 00gués.
de Kent, les commis Canadiens 
sont recherchés, leurs gages sont 
plus élevés que ceux des anglais et 
ce n’est que justice.

& CO. n ™on'to 10 ôoArrive à Ottawa.
88

30 à $40 par 
lue hoirme. 
ra un fourniment, 

les dépenses 
itour jusqu’au lieu 
s hommes dev 

d’ôquip 
ils seront en- 
le pouvoir de 
s irrégularités 

et si

D'ELEGANTS CHARS PALAIS 
sont attachés aux trains de vitesse 

entre Ottawa et Montréal.
GRANDE VENTE

toutes —A—
Il se fait, dans la province d’On­

tario, dit le Monde, un fort mouve 
ment en faveur de la nomination 
d’un canadien comme gouverneur 
générrl. Il va sans dire que le nom 
de sir John se présente naturelle­
ment à l’idée du lecteur.

O projet ne manque pas de flat­
ter notre orgueil national, il est 
impossible de ne pas reconnaître 
que la nomination d’un homme 
politique canadien pourrait soule­
ver d ' vives* critiques de la part de 
ses anciens adversaires, s’ils arri­
vaient au pouvoir.

Plusieurs dd nos hommes d’état 
ont été honorés déjà de semblables 
faveurs, mais dans les autres colo­
nies.

AVIS PUBLIC Connection à Montréal avec les trains 
de chemins de fer pour Québec, Hali­
fax, Saint-Jean, Boston, et tous les 
points de la Nouvelle-Angleterre.

La nouvelle ligne entre Ottawa, Toronto 
et l’Ouest, ouverte le 11 août 1884 ; 
L'Express du jour quitte Ottawa à 12.15 pm 

“ “ Arr. à Toronto à 10.00 pm
“ du soir quitte Ottawa à 1 ! .35 pm 
“ “ Arr. à Toronto à! 8.45 am
“ du jour quitte Toronto à 9.00 am 
“ “ Arr. à Ottawa à 6.55 pm

du soir quitte Toronto à 7.40 pm 
“ Arr. à Ottawa à 4.50 am

SACRIFICE
tant la paie

M. Edouard Pelletier donn 
en général qu’il ne se rend pas 
des dettes contiactécs en son nom par au­
cune personne sans un ordre signé de sa

e avis au public
usableDES

Effets d’automne et d’hiver
Venant du fonds de banqu 

CHISHOLM & Cie. Ces 
consistent en

Manteaux, Etoffes a Parties* 
sus. Velours. Pluches, 

Soles, Rubans etc.,
Avec un immense assortiment de

EDOUARD PELLETIER,
Hall,k P. Q

gager devront faire 
ptembre 1884.
: marins vraiement

eroute de 
effets

auront le privilège 
ircr une partie de

es nubu- 
Welling-

-général.

GRAND

Magasin de Meubles
DK

L. GRaTWON,

le candidat de son
ations en ra 
,re obten 
,110 rue

f Les arguments en fav ur de cette 
ac ion énergique sont nombreux, 
car ces embranchements sont au­
jourd’hui de nécessité première. 
Ce n’est qu’à condition qu’ils soient 

' construits que l'on verra se conti­
nuer l’élan des colons vers le Nord 
Ouest.

Chapeaux Garnis et Nus, Chars palais élégants sur les trains du 
du jour. Chars dortoirs somptueux sur les 
trains du soir.

Connections à 6m th’s Fall, pour 
Brockville et le chemi de fer du Grand 
Tronc ; aussi pour le c’iemin de fer Utica 
and Black River et ses nombreuses con­
nections pour le sud et l’est.

Connections à Toron*o pour tous les 
points à l’ouest, sud-ouest et nord-euesl.

Pour les billets, le prix du passage, les 
sièges dans le char-salon, la table du 
départ des trains pour le haut de l’Ottawa 
et tous les autres stations .locales et autres 
informations concernant les passagers 
s’adresser au bureau des billets.

42 HUE ELGIN.
GEO. XV. HIBBARD, 

Assistant-Agent-Général des Passagers 
ARCHER BAKER, 

Surintendant-généra.

MELGUND
ouverneur Qui seront offerts à environ

dO cents dans la Piastre
[TAIRE Entrepreneur Meubller, Menuisier,Y compris la balance desLesquels des quatre candidats 

sortiront vainqueurs dans les élec 
lions du bazar de Sainte Anne ? 
C’est ce que tout le monde se de­
mande ; on voit que le comité a 
touché juste m appelant sur les 
rangs ces quatre populaires candi
didats. Aux quels les palmes ?.......
Amis, elles vous appartiennent : 
par votre vote donnez les aux can­
didats de votre choix.

L’orchestre Tassé prendra part 
an concert qui sera donné, ce soir, 
au bazar de Sainte-Anne.

allemand a récem- 
écific certain ” ex- 
e le ver solitaire, 
e a prendre et n’af- 
ais il a un effet ma­
lire qui se détache 
facillement et tout 
étant encore en rie. 
est servi dans plus 
L manqué me seule 
t. Succès garanti, 
snt avant que Ie vev 

Envoyez un tim 
circulaire

CHAPEAUX D’ETE, No. 530, Rue SUSSLX, Ottawa.
A des prix

M. GRATTON est toujours heureux d’en­
treprendre quelque travail que ce soit,

Construction et réparation île Maisons
EXTRAORDINAIREMENT OA

La vente commencera
—M. L. E. Dorion, courtier de 

Québec, et autrefois tiésorier de la 
même ville, est mort hier. Le dé­
funt était frère de sir A. A. Do rion.

Ou parle encore de changements 
■M dans le cabinet de Québec. On 

a'ffirme de nouveau que M. Augers 
va quitter le banc pour prendre les 
rênes du gouvernement.

Mercredi, 20 Août,Sir Frederick Daly a été gouver­
neur en Australie, et sir Francis 
Hincks aux Antilles ; mais on ne 
sait pas si la même approbation 
aurait approuvé leur conduite, dans 
le cas où ils auraient été nommés 
gouverneurs au Canada.

Meubles de toutes sortes pour, Cham 
bre à coucher, Salon et Salle à 

manger.
Le tout exécuté avec soin, par.dee ouvriers 

compétents, et à

DES PRIX TRES MODERES.

Et se continuera pendant quelques jours 
seulement.

ffST Venez à bonne heure et profite 
meilleurs lots, chezdonnant

Woodoook,l> A de.,
Place, New York k 

1 an. W.C. VANHORHE,
Vice-Président,39, REE SPARKS. 1er Oct. 1883 U
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TEMOIGNAGE CONVAINCANT LA PROTECTION SANS EGALE rEtruASSOCIATION MUTUELLE
DEJe me suis démis l’épaule à lu suit, 

d’une chute, le 5 octobre 1881. Les do< • 
leurs lurent appelés, mais ne purent i*- 
mettre mon bras à son état naturel. Apm 
121 jours de souffrances atroces, j’allab à 
Boston, et a l’hôpital où je me rendis, .r 
médecin réussit à me re r etire le bras ei 
position, mais les nerfs étaient tellement 
contractés que je ne 
mon bras à ung e 
paissaient être en lil d’acier 
tous les remèdes ordinaires, 
du vinaigre, du Brandy et le l’ai nu,, 
mais sans aucun efiet marqué. Ne» ; 
avions une petite quantité de votre aiiiici 
et liniment d huile. C'est le remède qui u 
donné les meilleurs résuit Us. Je m 'al 
trouvé que dans une phare 'de et en net ru 
quantité, et ayant dema

ISAÏE DAZE
Manufacturier

PREVOYANCE LEOU CANADA.
Incorporée d’après les Statuts Consolidés 

au Canada, chap. 71 et ses amendements, 
et soumis chaque année à l’inspection du 
Gouvernement Provincial.

BUREAU PRINCIPAL:

163 RUli ST JACQUES.
MONTREAL.

DIRECTEURS.
A. L. de Martigny, Ecr., Caissier de Banqu 

Jacques Cartier—“ Président.”
Hon. W. W. Lynch M. P. P., j

Comméssaire des Terres de ! Vice 
la Couronne Québec, P. Q. [ Présidents. 

Ben. Globensky; Ecr., C. R. |
L. H. Maesue, M. P., Président du bureau 
r . d Agriculture de la province de Québec. 
John L. Cassidy, Ecr., Négociant.
J. McEntyre, Ecr., Marchand.
M Babcock, Ecr., Manufacturier. - 
John L. Hat ris, Ecr, Moucton, N. B. 
Arthur Gagnon, Ecr.
John Hopper, Ecr.,
J. J. Guérin, Ecr., M. D.

T—(ET)—

MARCHAND (le CHAUSSURES
EN GROS ET EN DÉTAIL

COIN DES RUES

Calh.o-u.eie et de l’Eglise 
OTTAWA.

s> voir à ses nomlreuses pra­
tiques et au public d'Ottawa et de ses en­
virons en généra qu’il a acheté et mis 
en opération toutes les machines du vast 
établissement autrefois eu opération sur 

Sussex par M, Selby Lee pour la

FABRICATION DES CHAUSSURES

p uvais jtlus que plie? 
droit. Les nerfs jt 

; j’appliqi.t: 
de l’alcool e-

rREMIEl
x

LEio

aux pharttid
pourquoi ils ne gan.u.ent p,;S re n- 

“ ISh bien, me répondireut-ils, nout 
ne savions pas que ce remède avait au­
tant de valeur. ” I.s ont été tellement sa­
tisfaits de mon témoignage que depuisili» 
en ont acheté et en ont vendu des quaL 
t'tés. Mais comme je ne pouvais attendre, 
vu que l’on parlait déjà de me mettre son 
l’influence de l’Ether pour operer sur mot 
bras et détendre les neils. J’ai prêter e 
vous écrire immédiatement pour vous - e 
mander du menvoyer six bouteilles, m-.ù * 
avant que la seconde lut épuisée, les r.crb 
étaient détendus et je pouvais me son j 
de mon bras avec laeililé et sans do vient.

Permettez moi de vous dire que 
ous servons habituellement devoti-. an 

lieu et iinime.il d’huile comme reine» • 
pour les brûlures, écorchures, èntoi se:, 
maux de reins et en général pour mm. * 
les maladies externes et cela av» ; dt 
meilleures résultats qu’aucun remè»!e r, 
peut donner. Mon médecin donne sut e^ 
Here approbation ,-t ce remède.

Votre tout dévoué,
Rkvd. D. Goohuk,

Pembroke, N. H.

Désire faire tS

Sans pouvoir 
de ce qu'elle é] 
lienne sentit qi 
vivement à o 
qu’elle ne con: 
qu’elle voyait 
fois.

Ila

M. I. Dazé désire attirer l’attention du 
public sur ce qui suit :

Le personnel de l'établissement est san 
contredi le plus complet de co ge 
Ottawa et est composé d'ouvriers d 
mière classe.

(

Plus tard, c 
eut rapproché 
presque en tre 
pour un polka 
nouvelle émo 
quelle avait n 
la sienne.

C’est à tout 
Maxi indienne ; 
au lieu de dort 
taient ouverts.

Pendant ce t 
res lueurs du 
raient sa chaml

Hon. Alex Lacoste C. R., M. C. R., et T. 
J. Buaillon, B. C. L.—Aviseurs Légals 
Arthur Gagnon —Secrétoire et Trésorier. 
John Hopper.—Agent Général.
Dr. J. J. Guérin.—Diricteur Médical.

Les surplus sont déposés dans le trésor 
provincial.

Pour imformations s’adresser à
M. CHARLES I-I NC II « lm

No, 76, RUE SPARKS.
OTTAWA.

(
(TOUTE COMMANDE

Qui lui sera confiée 3era exécutée et expé­
diée avec soin sous le plus court délai.

Une SPECIALITE dans tes Commandes
Les meilleurs matériaux sont employés, 

atisfactioa garantie. Prix très modéré 
UNE VISITE EST SOLLICITÉE 

tfeÈ^bes marchands de la acampagne fe- 
raient bien d'aller visiter cette MANUFAO- Hk 
TURE avant d’acheter ailleurs. ^ T

IZAIE DAZE,
Propriétaire. * 1 -

16 mm 84 1 an.

il
S,v

9 Mal

NOUVELLE MANUFACTURE
Ayant souffert du Rhumatisme pendan- 

longtemps, on m'a conseillé de faire l'e: 
saie de votre Arnica et liniment d'hui1 
La première application me donna un sci 
lagemeul immedia , et maintenant jv si.; 
cupabla d’agir à mes affaires, grâce à vol1- 
médecine merveilleuse.

Je suis votre tout dévoué,
W, H. Dickison,

218 rue K». Constant, Mont-éa..
En vente ch -z U. >.). Lhcikr, rue Susso, 

( Htawa.

TAPIS, TAPIS etc. j
MAISON DS TAPIS

JHOIITERIEj
;

Bloc de ’Hotel Russell, rue Sparks, 
Ottawa.

AI. C. H. DOUCET a transporté son ate­
lier d’orfôverie du magasin de bijouterie d, 
Al. Laporte au bloc Russell, rue Sparks, e 
il exécutera sous le plus court délai tout- 
co . mande telle que bagues. Boucles d'O. 
teilles, Anneaux, Epingles, Chaînes, Croix 
en or et en argent. Tourt ouvrages garanti 
et à très bas prix. Une visite est sollicitée.

UN N0UV1

Deux mois si 
puis la brillai 
par le marqni 
de Coulange à 
té paiisienne.

Ce laps de t 
employé par M 
De son côté, na 
Basco n’est pas 

Après avoir i 
visites à l’hôt 
où il a toujours 
reçu. Ludovic i 
ment de s’y pri 
à un ordre im 
Basco.

Ceci était m 
ingais et avai 
dans une de 
ténébreuses 
du jeune homi 
à servir scs pro 

Un jour, dt 
José Basco se 
marquise de N 
le dame était s 
Il s'était fait a1 
figure de circoi 
l’air préoccupé 
marquise s’en i 

—Que vous 
lui demanda-t- 

—Pourquoi 
cette question 
pondit-il en la 
ment.

—Pourquoi ' 
je vois que voi 
tre figure hab 
té, mon cher 
trise comme ui 
on pourrait crc 
lez pleurer.

—Il est im 
rien cacher, mi 
se. Eh bien, - 
tesse dans l’âm 

—Pourquoi ' 
—Je ne sui 

suis contrarié..
—Cela se vo 

air sombre. S 
vous demande 
vous chagrine.

—Malheurei 
la marquise, 
rien à ma pein 
si j’ai le droit 
connaître la ci 

Ces paroles 
fet espéré. 1 
vieille dame fi 
tfee.

D’OTTAWA.
Ay ■* le nine grand assortiment, les meil- 

tonxa TVeurs, et 1 a plna bas prix en

Pilules de Noix Longues Genicom
r:™;!

itelarts, lîideaux,C. H. DOUCET,
Corn idles. Pôles, (■iariiRure^ 

et Meubles «le toute sorte,
De McttALl 

Recouverte»
flPropriétaire

2 fév 81
à la

J* Pour la guôr 
t son certaine 

toutes les ali­
tions bilieuse 
torpeur du foi- 

ux de têi*
df

MAISON DE TAPIS D'OTTAWA
UN Rue NUMICKN.

SHÜOLBRED et Gie.
CjBMeuùmjaL;. r

Vin di 
-, éto

' et de toutes ’ri 
si vais fonctionte

iemer-’i Ottawa, 17 Déc 1883. la-

IXX >

Imalaise 
ment d .

Cés pilules sont 1 recommande,
comme étant un-i ;.r _=ûrs et des plu 
efficaces remèdes • ,’rt les maladies pin 
haut mentionnées. tilles ne contienne!! 
pas de mercure ni aucune de ses prépare 
tions. Tout en étant un puissant purgatif 
pouvant être administré dans iv import- 
quel cas, elles ne contiennent aucune dt 
ces substances délétères qui pourraient e 

dre préjudiciables à la santé des enfant 
ou des personnes âgées. Les Pilules ix- 
Noix Longues Composées, de McGàlb, sod 
préparées avec soin, avec un extrait cor. 
centré, tiré de la noix longue et combim 
avec d’autres principes végétaux, de 
nière à les placer au premier rang para 
toutes les pilules stomachiques jusqu’à prf. 
sent offertes

33 causés j 
e l’estoma yj
ilul ‘**'»»t*rj**}r**J

m jfes

Poudres de Condition d'Alexander
Httdl.EN POUR Iw KOGNIIVA

HT AUIHKS

fl KD RUINES UE LE K R RS

3
i

>

*

POOR l.ES

Agent a Ottawa U. STHATTON. 
'oins <ies rues Halhousie et Saint-Patrick 
4 VIS.—Les médecines ci-dessus, cél* 
\ lires dans tout le Canada pour leui 

efficacité ne se trouvent que chez M. 
STRATTON, .lu mets donc le public 
garde contre les tonlrefaçons.

tau public.
B. K McGALE, Chimiste,

Montrés
1883 ta

Sirop des Enfants du Dr Goderrt T. ALEXANDER
peut aussi obtenir l’article vé­

ritable chez V. LAPORTE, rue Rideau ; 
PLUNKETT & FRERE, rue Wellington ; 
et DAGLISH & FRERE, rue Queen, ouest.

üEEÊE
■ym- ■ del’8 oie de Médi
;/ a" t',,"'' cine « > de Chirm

/.' î -.V," gip de Montréal
. V P • ulté de Médeci

' de l’Universit 
Victo

1N. B.-On

I. B, TAIMBERRY
SNUANTEUR, €01!RT!K-t ^

MARCHAND,
A

Commission

.Kuiii-amiB'iiwe

CHEMIN DE FED lIIilCDlDIIIL
Ii ai 

ntéde famille pour conserver la santé de leuu 
enfants ; fl peut être donné avec ’a plut 
grande confiance aux enfants dans les ca;

vants : Colique. Diarrhée, Dyssenteri», 
Dentition douloureuse, insomnie, Toux 
Rhume, Coqueluche, etc.

Demandez le Sirop du Dr Godbrrk e 
en achetez point d’autre.
En vente par tout le Canada et les Etats

Route directe entre l’Ouest et tous les 
points du Nouveau-Brunswick, Nouvelle- 
Ecosse, Cap Breton et Teerrneuve.

Toutes les places populaires de bain, de 
pèche et de plaisir du Canada, sont situées 
le long de cette ligne.

Les chars Pullman qui quittent Mont­
réal les lundi, mercredi et vendredi se 
rendent d internent à Halifax, et ceux 
qui quittent le mardi, le jeudi et le 
samedi se rendent à Saint-Jean directe

De prompts raccordements sont faits à 
Lévis ou à la Station des Chaudières avec 
le chemin de 1er du Grand Tronc, et à 
Lévis avec les bateaux de la compagnie 
de navigation Richelieu et Ontario, venant 
de Montréal.

Des chars de première classe élégants, 
des chars Pullman et des chars fumoirs 
sont attachés à tous les trains directs.

Des restaurants de première classe sont 
-lisséminés sur la route, à des distances 
convenables.

Agit comme arbitre et cummissaire-priseur

Bureaux : BUB SPARKS!
(Enfaeeiili-ii’HotclIKiiaseli.)

Ol TA WA.

8™

tn’e

Unis
PRIX, 25 « IN. I.A BOUTEILLE,

Seul proprietaire,
B. K. McGALE, Chimiste 

JdOLtl
in18 3.

Pour les meilleures ferronneries à bon
chô, allez chez j

McDougall & ctjznei' »
Le plus ancien magasin 

Ottawa, établi en 1850, à
GROSSE TARRIERE,

Rue Sussex, et coin it la rue Duke, -
CHArniKKKS. OTTAWA.

Ht à 1IATTAWA, P.Q.

AU CLERGE

omwi Pli™ WORKS
de ce gen 
l’enseignToute espèces d’ornementa d’église, tels que

VASES,
CALICES,

PA TENES,
CIBOIRES,

C H CCI El X.
USIENSOJJiS,

B U RETIES, 
ENCENSOIRS 

CHANDELIERS,
Et autres ornements d’autela.

Calice* < ( Ciboire» doré* <to 
vennelle, une npécialité.

Le seul établissement de ce genre à Ottaw

J. F. Q ARROW,
170, BUE M'AUKS

Ottawa, 29 janvier 1883.

I'Importateurs et Exportateurs
Trouveront avantageux de se servir de 
■vUo route, vu qu’elle est lu p’usr*pi.|. 
et jue ses taux de transport soi.t aussi 
bas que ceux de toute autre ligne.

Le trafic direct est expédié par des con 
vois rapides Sj éciaux, et l’expérience a 
prouvé que la route de l’înlercolonial osi 
la plus rapide pour le fret d’Europe, venant 

destination des divers points du 
Canada et des Etats de l’Ouust.

On peut obtenir des billets et aussi tous 
les renseignements désirables sur la route, 
les taux de passager ou de fret en s’adros-

—Ne suis-je 
fit elle.

—C’est vrai, 
heur de mérite 
amitié ; aussi » 
le que je puis 

Il s’arrêta t 
intention.

—Eh bien ? 
ment la marqi 

—Je crains 
la marquise, il 
je me taise, qu

ge fait à ordre sous le plus cour. rien,
délai à des prix modérés. - ^ —Ah ! ça,mi

AGENT pour la célèbre montre W KiÜ^K u grave ?
B- VBZrüTA,

Porto YOlHlno <tn:VARIETY HAJ 1^
1er dec,

MCDOUGALL l CUZNER! |MT«

E. VEZINA [
BIJOUTIER et HORLOGER/ i

ATo, 536, Rue Sussex,
OTTAWA.

CADEAUX DE NOEL ET
DU JOUR DE L'AV 

Assortira- nt complet de Bagnes,.
Epingles, Boucles d’oreilles. M 

en or et en argent

A MOITIÉ Prix

31 Octobre 1883.

A mu aux
E. KING, Agent de billets,

No 15, rue Elgin, Ottawa. 
ROBERT B. MOODIE,

Agent pour les passagers et le fret de 
l’Ouest, 93 bloc Russia, rue York, 

Toonto.

la.

—Fait* n Tetouai «le ta VALE­
RIA. C ’est la ineillenre poiu 
uiade contre la «-Utile «le 
cheveux el la Calvitie. En 
veille chez. C. O. RACIER. 
Pharmacien, rue Nnwe

D. POTTINGER,
Surintendant général —Très grar 

t;n hochant laBureau du chemin de fer. 
Moncton, N. B., 18 mal 1884.

MARCHE D’OTTAWAKIDNEY WORTDE PARTOUT
C’est un composé purement vé­

gétal de certaines racines médici­
nales, de feuilles et fruits qui sont 
con nus depuis longtemps pour avoir 
une valeur spéciale sur les 
diverses de maladies des rognons. 
D’autres remèdes, agissant directe­
ment sur le foi et les intestins pour 
les tenir en ordre parfait, sont com­
binés avec les précédents.

Il est impossible de trouver sur 
la face du globe un remède plus 
ellicace pour donner la santé aux 
malades. On pourrait fournir des 
milliers de certificats favorables 
venant de toutes les parties du 
pays, car l’usage de ce remède est 
universel et il est aussi populaire 
dans lu Maine et la Californie que 
dans New-York et l'Ohio.

Les louanges que fou en fait 
dans le Vermont, sa première patrie 
ne sont pas surpassées par celles 
que l’on entend dans le Texas et le 
Minesota.

FARINES
Farine forte (le boulangers,

par baril.......... .
Farine extra..........
Farine de sarrasin...
Farine d’avoine.....
Farine de blé-d’inde

On annonce qu’un certain nom 
bre de r ligieuses de l’ordre des 
Filles de la Sagesse se sont embar­
qués au Havre, en route pour le 
Canada. Le but principal est de 
prendre soi i des enfants et des ma­
lades dans les hôpitaux. Elles 
doivent, dit-on, prendre sous leurs 
charges l’orphelinat fondé il y a 
environ un an, par M. le curé Rons- 
selot, dans le township de Weut 
worth, sous le nom de Notre-Dame 
de Monlford.

Quatre religieuses de cet ordre 
sont mortes à Toulon, il n’y a pas 
bien longtemps, victimes de leur 
zèle auprès des cholériques.

Une Dlle Voyer, d mourant rue 
du Roi à Saint-Roch, Québec, par 
tait il y a huit jours pour faire 
visite chez M. Bolduc, à St Nicolas 
Elle était alors en parfaite santé.

Jeudi de la semaine dernier elle 
commença à se plaindre du mai de 
tête, mais elle n’tn lit pas cepen­
dant grand cas. Elle passa les jour­
nées de vendredi et samedi debout 
jusque dans l’après-midi de samedi 
où elle commença à être un peu 
plus incommodée par le mal de 
tôle et par une maladie de cœur. 
Elle empira si piomptt-ment que 
samedi soir elle rendait le dernier 
soupir.

La défunte n’était âgée que de 
19 ans et appartenait à la confrérie 
des enfants de Marie de Saint 
Sauveur.

Son corps a été transporté à Que 
bec où a eu lieu l’inhumation.

La police de Montréal vient de 
recevoir le signalement de John 
Joseph McMahon, jeune homme de 
29 ans, ex-employé de la “ Leather 
Manufacturers National Bank,” de 
New-York, qui est dispaju depuis 
le 8 août dernier, après avoir eu 
soin de tirer de la banque la join 
somme de $20,000.

On donnnera une récompense de 
$500 pour son arrestation.

Edward Mason est un autre em­
ployé de banque dont on désirerait 
retrouver les traces et qu’on signal* 
pariouf’à la sollicitude d la police 
Il a vole $0,000 diinanch dernier, 
à la Banque du Peuple de Saint 
Paul, Minnesota, et s est enfui ave< 
un ami du nom de Charles Parker.

Dans ce cas-ci, on donnera 8250 
pour l’arrestation et une autre 
somme semblable pour le iccou 
vrement de l’argent volé.

......... $ 5 75 à
.......... G 00 à
.......... 5 50 à
......... 5 00 à
......... 4 00 à

GRAINS
Blé, le minot,
Avoine............
Blé-d’inde......

Fèves...............
Sarrasin..........

Seigle...............

I 00 à 1
46 à
80 à 1 00
85 à

1 70 à 2 00 
G5 à 70
G5 à 70
70 à 75

LÉGUMES
Patates nouvelles, le minât
Patates, la poche....................
Navets le paquet......................
Betteraves..................................
Choux, la duuzaim:............
Œuf-.............................................
Pommes, !e baril.....................
Prunes rouges, le sceau......

VOLAILLES
Poulets, le couple...................
Poules, !a pièce.......................
Canards .....................  .............

40 à 45 
55 a GU 
05 à 00 
Ot a 00 
25 a 50 
18 à 18 

4 00 à G 00 
0 40 à 0 50

40 à 70
40 à 50
50 à 60
75 à 1 25 
70 à 75

Dindes, la pièce 
Oies........................ .PETITE GAZETTE VIANDES
Bœuf, les 100 livres
Lard.................................
Veau (au quartier) .. 
Mouton do

6 00 à G 50 
U 00 à 9 00 

6 à 08 
8 à 8 0

—Si vous souffrez des affectations 
billieuses, maux de tôte ou indiges 
lion, employez les Pillules de Noix 
Longues de McGale Prix 25c. la 
boite. En vente chez C O Dacier, 
et II F MacCarty Ottawa.

Chez M. Laurent Duhamel vous 
trouverez un assortiment de vian­
des fraîches de toutes sortes au 
quartier et à la livre, livrées à domi 
cile, M. Duhamel remercie ses 
nombreuses pratiques et le public 
en général de l’encoura.-ement 
qu’on lui a accordé jusqu’à ce jour. 
Une visite est respectueusement 
sollicitée

Cher Monsieur,—J’ai beaucoup de plai­
sir à recommander l’Elexir de Down, pour 
les rhumes, la toux, et toutes les affections 
des poumons, soit pour les enfants ou les 
adultes, car j’en ai fait usage pendant dix 
a. dans ma famille, et avec le plus grand 
succès. Nous en avons toujours à la 
maison, et nous croyons que chaque 
famihe devrait en faire usage en suivant 
bien les directions ; un grand bien résulte­
ra de son usage. Tout à vous. John H ill.

Sirop des Enfant^ du Dr Goder re— 
Lu seul sirop calmant reconnu par 
a profession médicale. Prix 25c. 

ia bouteille. En vente chez C. U 
Dacier et II. F. MacCarty, Ottawa.

DIVERS
25 à 00 
18 ù 20 
0 à 14 

00 à 00 
8 à 10 

12 4 14 
10 à 12 À 
12 à "

Beurre, en pain...........
do en sceau................

Fromage...............................
Suif brut, la livre.............
Suif fondu........................... .
Saindoux...............................
Sucre d’érable................. .
Miel, la I vre.........................
Sirop d’érable, le gallon.

Foin nouveau, la tonne.... 
Paille........................................

l.i
1 00

00 à
15 00 à 00 00 
5 00 à 6 0 J

PEAUX INSPECTÉES
No. 1 le 100 lbs 
Nn, ° .

7 50 à 7 00 
7 0() h 7 50

MARCHE DE MONTREAL
GRAINS ET FA INi S

Supérieure extra 
Extra superlin-..

“ du printemps ............ 4 25 à 4 35
Forte (moyenne)...................

“ de boulangerie- ....
Superfine ...............................

Middlings ..............................
Forte on sacs de 100 bs..

Sup.
Forte de blé roug-* d’hivei

en poche de 100 lbs.......
Blé rouge d’hiver............ .

“ rouge du printemps....,
Issues de blé :—

Son (gros)...............................

$5 25 à 5 30 
4 85 à 4 95

1 75 à 5 25 
5 25 à 5 60 
3 2o à 3 40 
3 00 à 3 25
2 90 à 3 00 
2 25 n 2 35

... 2 15 à 2 20 

... I 75 ù 2 00

2 75 à 2 80 
0 92$ à 0 95 
0 90 ù I 00 
0 95 à 1 00GRA ÎSTOE

. 15 50 à 16 00 

. Il) 0)EPOSITIOMANADA GRAINS GROSSIERS
Pois le minot de GG lbs. 
Avoine “

0 91 à 0 9»$ 
0 43 à 0 45 

55 à 0 05 
70 à 0 00 
70 à 0 71

188 -l-MQNTREAL-1884 32 "
OUVERTURE DES CLASSES
Pour les livres ut tous les autres 

articles d’école, il est reconnu que 
c’est P. C. Guillaume, 455 rue ïnis- 
sex, qui vend à meilleur marché, 
soit en gros ou en détail, de tout» ? 
les librairies d’Ottawa.

48 -......
56 “
56 "Du 5 au 13 Septembre

DIVERS
Beurre en tinette ...........
(JEuls frais la douzaine
Fromage...................... ...
Pommes le baril..............
Oranges la douzaine....
Citrons la cais-e ...........
Miel t*n gâteau...............
Miel coulé
Sucre d’érable nouv. la Ib
S rop d’érable le gall........... 0 90 à 1 00
Tabac eu rolls la ib...
Plumes mêlées “ ...

0 15 à 0 20 
0 22 à 0 25 
0 09$ à 0 10$ 
4 50 à 6 00 
0 30 à 0 40 
8 00 à 9 00 
0 15 à 0 00 
0 10 à 0 00 
0 08 ù 0 10

$25,000.00 de PxlIMES 

AGRICULTURE ET INDUSTRIE
Magnifique terrain et bâtisses splendides 

pour installer le bétail vivant, les articles 
fabriqués, les instrumente et outils aratoires 
et les machines en mouvement.

Grande exposition internationale de 
chiens.

L’ex’

EST-CE BIEN LE CAS/ 
Tous les marchands de la cam 

pagne et de la ville, mais surtout la 
classe ouvrière, se disent qu’il faut 
aller chez J. B. C. Dunn, coin des 
rues Dalhousie et St André, pour 
acheter les épiceries, vins et 
liqueurs de premier choix, à des 
prix qui délient toute competition 
H n’a pas d’égal pour sou bon 
marché.

la lb

... 0 15 à 0 20 
... 0 12 ù 0 14 
... 0 60 à 0 70 
... 0 35 à 0 40

sition sera complète depuis le 5 
au 13 du même mois, et sera ou­

rle jusqu’à 10 heures du soir chaque jour.
Billets a prix réduits offerts par toutes les 

principales compagnies de chemins de fer 
et de bateaux à vapeur.

Pour plus amples imformations, s’adresser 
aux sou-signés.

Cire
LÉGUMES

Pommes de terre, sac
Choux, douzaine..........
Navets, minot..............
Betteraves “ ..............
Carottes, douzaine....
Concombres, la douzaine.. 0 20 à 0 00 
Haricots verts, minot 
Petit pois “ “

........ 1 00 à 0 00
.......... 0 30 à 0 00
.......... 0 00 à 1 20
.......... U 00 à t 25
.......... 0 40 h 0 50S. C. STEVENSON,

GEO. LECLERC,
Secrétaires-conjoints.

4 août—lm 76 rue St Gabriel, àlontréal
... 0 50 à 0 00 
... 0 5" à 0 00OPPOSITION

LA VIE DU COMMERCE MARCHÉ AU FOIN

CHAS MJAKDIM Foin pressé, la tonne. 
“ en bottes 1ère

.......... 9 00 à 10 00
qualité * 50 à 9 00 

2e “ .. G 50 à 7 00 
.......... 5 00 à 6 50

Je vends mes inontr. s et bijoute­
ries de toute sorte à 25 pour cent 
d’escompte pour argent comptant. 
Chaque article est garanti, et s’il 
n’est pas tel que représenté, la vente 
est nulle.

J’ai une grande variété de joncs
en or solide.

Paille.No. 40 RUE SPARKS
MARCHE DE CHICAGOOTTAWA.

AGENT D’ASSURANCE
sur la V I K et contre le K E U,

Cité et District d’Ottawa.
COMPAGNIES RKPRÉSKNTÉKS!

La Citizens, I)E MONTRÉAL, 
La Northern, Go. ANGLAISE, 
La Caledonian,
La Phoenix,

Blé 081 à 0 84
Maïs ......................................... 0 47 à 0 51$
Avoine....................................... 0 25$ à 0 25$
Lard salé ................................. 22 00 à 0 00
Saindoux ................................. 7 57$ à 7 62$

Blé, mais et avoine en baisse. Lard salé 
sans allaires. saindoux en baisse.

H. Nouez,
30, Rue Rideau, porte voisine du 

“ London Chop House”
Montres re parées avec soin. Ver­

res de montres, 10 cents. F F HI 6 , Z
do
do LES CIG a Si FSCapital et Actif Rémiis

L’établissement (le Tailleur 
Broadway, 133 rue Sparks.

au delà de
m. S-AO,000,000 -w CABLE
ASSURANCES SOLLICITEES,

AGENT FINANCIER de 
PLACEMENTS et COURTIER.

M. I’. C. Auclair pour répondre à 
ses nombreuses pratiques, a fait 
importer directement de France, 
d'Angleterre, d’Ecosse et des Etats 
Unis, un choix de draps, tweeds, 
serges d’un genre tout nouveau et 
des mieux choisis.

Constamment en main un assor­
timent complet de tweeds cana 
tiens.

i-es meilleurs tailleurs du Canada 
et des Etast-Unis sontattachés à ce 
grand établissement.

Toute commando garantie.
Prix modérés.

P. C. AUCLAIR, propriétaire.
133 rue Sparks, Ottawa.

ET
ACTIONS de Banques et de Co 

incorporées, achetées et vendues 
gent et sur marge.

Il ]mpngnies 
pour ar- IJI 1EMPRUNTS négociée pour particuliers, 

ations Municipales et Scolaires, Fa­
it Eglises à des conditions très 

c d’intérêt réduits :

Corpor 
briq es 
avantageuses. Taux LiU nu

MANUFACTURÉS PARARGENT placé sur garanties de première 
classe.

LES capitalistes trouveront leur avan­
tage à correspondre avjc

M. Chas Desiardins,
BUREAUX:

Edifice «le l’hôtel Russell, rue 
Npark», Ottawa.

Marques de Commerce et Droits d’Auteur 
enregistrés.

1er déc.

S. DAVIS & FILS
IV

lan 3 déc.

K >

-r
LE CANADA, 5 Sept. 1884

JOS. "ENECAL
entrepreneur

DE POMPES FUNEBRES
COIN DES RUES

York et Ilalliousie,
< TTAWA.

CERCUEIL GLACIÈRE 
Pour conserver les corps en 
été, fourafgi-atis.

y

♦ - 
-

2 n
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Le grc s lot : 500,000 marcs, $125,000 ou £25,00
differents tirages de la grande loterie de Hambourg, garantie par le gouver­

nement vont se faire Le grand nombre et l’importance des lots gagnants ajoutés A 
la garantie absolue du prompt Utilement des prix ont lait que cette loterie de
Hambourg a été honorée partout de la confiance la plus grande. De la classe ‘2 m- 
à la 7me audes-ous tic th»,00t) numéros 46,500. près de la moitié, sortiront d’ici 
à 5 mois En conséqm nce, dans le tirage de la 2me classe, qui aura lieu les 9 et 10 
Juillet 1884, ie sort décidera du pirtage de 4000 lots formant un chiflre total de 
246,OdO marcs, comprenant le li t de 60.000 marcs. Le prix dans cette classe 
est comme suit: lu hi let enli r d’achat direct 18 marcs—$4.50—£0.l8'h.slr. 
un demi billet d’achat direct, 5» mures—$2.35—£0.9sh. stg.
Le tirage de la lime classe au-a lieu les 30 et 31 Juillet 1884. Prix 

principal 70,000 M. Prix du billet, 18marcs....$4.50—£0.18sh. stg. 
Le tirage de la 4me classe aura lieu les 20 et 21 Août 1884. Prix

principal 80,000 M. Prix du billet, 24 marcs.....86.00—£l.4sh stg.
Le tirage de la 5me classe aura lieu le 10et 11 Septembre 1884. Prix

principal 00.000 M. Prix du billet 24 marcs....... 86.00—£t.4sh. stg.
Le tirage de la time classe aura lieu le 1er Octobre 1884. Prix pria

cipal 100,U00 M. Prix du billet 24 marcs............$6.00—£1.4sh. stg.
Le tirage de la 7me classe durera depuis le 22 Octobre 1884, jusqu’au 

12 Novembre 1884. Les principaux lots à être gagnés sont: 
ttOU'OOÜ, 200,000, 100.000, 70,000 marcs etc., et du-i* le cas le plus 
heureux le plus gros lot peut s’élever à 5‘i0,000 marcs ou $125,000. Les 
billets numérotés et le prospectus officiel seront envoyés prompt-- tient à l’adresse 
donnée par les acheteurs, et immédiatement après le tirage, chaque acheteur d’un 
billet reçoit la liste officielle du tirage. Le paiement des billets* 
mandat sur la poste payables à Hambourg ou Londres 
de banques, chèques, billets à vue sur toutes les places 
l’on peut toujours se procurer chez un banquier ou marchand général.

peut se faire par 
(Angleterre), ou par billets 
de commerce d’Burone que 

Le paiement
numéros gagnants se fera par notre e :t,remis sous silence, par la poste mi par 

utitres voies suivant !-‘ désir. S’il \m - plaii d’adresser ou toute culunoo Vjlro 
commande, aussitôt que possible au bateau général de loleiie soussigné.

VALENTIN cfc Olo.,
HAMBURG, Allemagne, Europe.

En vous adressant ù nous vous avez l’avantage de pouvoir obtenir des billets 
directement sans l’entremise d’un tiers, et en •-on-équence chaque participant non 
seulement reçoit la liste oilicielle des gag ams dans le plus court délai possible 
après le tirage, mais obtient aussi les billets originaux, aux prix lixés dans le 
prospectus ofliciel sans charges extra.

COMPAGNIE de NAVIGATION 
RIVIÈRE OTTAWA.

Questions Vitales
Demandez aux médecins les plus émi­

nents,
De n’importe quelle école, quel est le 

meilleure remède pour calmer l’irritation 
des ner's, et guérir toute autre maladie 
nerveuse, et pour donner un repos répara-

«</)u houblon sous quelque forme."

CHAPITRE I
Demandez aux médecins les plus émi-

•< Quel est le meilleur et le seul remède 
sur lequel on puisse compter pour la guv- 
i ison - c toutes les maladies des reins et 
des voies urinaires, telles que maladie de 
Bright, diabète, retention ou relâchement 
d’urine et tout-s autres maladies j arlicu- 
hèrus aux femmes ? ”

Et ils vous répondront explicitement et 
emphatiquement. “ Buchu."

Demandez aux mêmes médecins -
•• Qu-1 est le meilleur et te plus sûr r>- 

méde pour toutes les maladies de foie et ia 
dispepsie, constipation, indigestion, b.ie, 
lièvre malariale, sic.? ” et ils vous répon­
dront :

Mandrake ! ou Dandelion III! !
En conséquence, lorsque ces remèdes 

sont combinés avec d’autres d’égale va-

LIGNE QUOTIDIENNE ENTRE 
OTTAWA ET MONTREAL.

LE BATEAU QUITTERA LE QUAI 
DE LA REINE

«srTOUS LES JOURS-*»
A 7 HEURES DU MATIN

—(o) —

TAUX de PASSAGE pour MONTREAL :
Première C lasse, aller ....................62.50

do do aller et retour... 4.00
Seconde Clasae................... • .............. • • • le®°
Voyage complet descendre par ba-

tea u et revenir en chemin de fer 4.50
BILLETS VENDUS ABORD 

FRET TRANSPOSÉ A BAS PRIX 
Cour plu» «mille. Informa­
tion» »’H<lre»»er au bureau 

«le la compagnie,
«tf AI l)E LA KEIXE

13 mai.

Et incorporés dans les Amers de Hou­
blon, on obtient un produit d’une telle 
puissance curative et tellement varié dans 

opérations qu’il n’y a pas de maladie 
ni d’indispositions qui puissent leur résis­
ter, avec ce a qu’il peut être employé, sans 
danger par la femme la plus délicate, le 
plus faible invalide ou le plus petit enfant.

CHAPITRE D.

C’est le bon moment
J’üFFÎÜ UN K

REDUCTION GENERALE“ Des patients
Flottant entre la mort et la vie.”

Depuis des années, et abandonnés par 
les docteurs qui soignent spécialement la 
maladie de Bright et autres maux des

ns, du foie, de poitrine, ont été guéris.
Des femmes rendues presque folles ! ! ! !
Par la névralgie, la névrose, perte de 

sommeil et diverses autres maladies parii- 
lières aux femmes.

Des personnes accabléei par le^Rhuma- 
lisme.

Inflamaioire et chronique, ou souffrant 
du scrofule !

De i’érysipôlo !
Fluxions i humatiques, impur -lé I" sang, 

dyspepsie, indigestion, en un mol -tu toutes 
les maladies auxquelles est sujette notre 
frêle * ature,

Ont é é guéris par les Amers de Hou 
blon ; on peut eu avoir la preuve dans 
toutes les parties du monde connu.

--------SUR--------

TOUS LES CHAPEAUX
actuellement

EN MAGASIN 
C’EST LE MOMENT D'EN PROFITER

J’ai aussi un assortiment complet de

Pardexens en Caoutchouc. 
Parapluie*, etc.

123, Rue-Rideau
N. B.—Ass -rtiment nouveau d'ouvraget 

faits par les sauvages.

J. 15. X U E 11 -,JOUISSEZ
PEINTRE,

DECORATEUR,De la Santé et du Bonheur
Faites

tomme d’autres 
oui l'ait.

ruKuon.?
“ Le "Kidney Wort” m’a ramené, pour 

ni- si dire, des portes du tombeau, lorsque 
j’avais été vomlnmué pur treize médecins 
éminentsdu Détroit.”

M. W. Deveraux, Mechanic, Ionia,Mich.
Von nerf# Nont-il# affaibli# ?

“Le “Kidney Wort" m’a guéri la 
blesse des nerfs, etc., lorsque l'ou désespérait 
de mes jours." Mde M. M. B. Goodwin, Ed. 
Christian Monitor, Cleveland, 0.

Koutlrez-vou# do la maladie do 
llrtght ?

"Le " Kidney Wort” m'a guéri lorsque 
mon urine avait la consistance de la craie, 
puis ressemblait à du stmg.

Frank Wilson, Peabody, Mass.

TA 11,SSI ER
E-i valu Ai;GOMMENT?

Marchand df

PEINTURENouiliTï- yoiim de ni ulieN de#

ET DE VITRES-
526 BUE SUSSEX

O i' T A W A
21-, M. Ariai, se charge do toute 

commande dans sa ligne d ai 
laires ; il surveille lui-même 
toutes les opérations de sa bou 
tique, et ses prix sont raisonna 
blés.

EXPOSITION dl PARIS 1878
HO 118 OONCOUMCHEMIN DE FER

“■ASTHMECANADA rusw Par la POtrims du

DGléry
LA Dépositaires à Québec : Dr Ed. MORIN & C-

M. C. 0. Dacier * a ces médecines et 
dépôt à sa pharmacie, 517 rue Sussex.

VOIE la plus COURTELes propriétaires tr< uveroni 
un grand avantage en le favo 
risant de leurs commandes

Souffrant de la diabète T
“ Le “ Kidney Wort” est le remède le plus 

cflictico que j’aie prescrit. Il prvoure un 
soulagement presque immédiat.”

Dr Phillip C. Ballou, Moncton, Vt.

ENTRE

OTTAWA ET MONTREAL Aux Inventeurs 
J. CoursoHe & Cie.,

la17 mars 1883
Et tous les poilits à l’est.Noiiffree-vou* de maladie# dn foie?

" Le “ Kidney Wort” m’a guéri d’uno ma­
ladie chronique du foie lorsque je demandais 
à mourir.” Ilenry Ward, ex-colonel

69 Gardes Nationale, N.Y. MAGASIN D’HABITS PASSAGERS J 
Tous Les Jours

^ CONVOIS a

DE PRINTEMPS ET D’ÊTÈSoutirez-vou# de douleur# dan# 
le de# ?

“ Le “ Kidney Wort ” (1 bouteille) m’a 
guéri lorsque j’étais si souffrant que je ne 
nouvaia me lever, mais que je me roulais 
hors do mon lit.”

C. M. Tnllinngo, Milwaukee, Wis.

SoulTrez-voii# de maladie# de# 
rognons ?

“ Le “ Kidney Wort” m’a guéri do mala­
dies du fuie et des rognons après quo j'eus 
suivi inutilement, pendant des années, le 
traitement des médecins, '’e remède vaut 
$10 la botte

Solliciteurs de Brevets tf Invent* o 
Dessins de Fabrique, Marque i 

de Commerce et de Bois 
Agences et Correspondant» anx Eté o* 

iluiii. en Angleterre et eu France.

CHARS PULLMAN.TOUTES SORTESslHAPfcAtX Raccordemcnt^à la gare Bonaventure, do RHmt-
mont“central! et les trains du chemin de fer 
Delaware et Hudson, dont les lignes s’étendent 
jusqu’aux Provinces maritimes, et aux vides do 
Nouvelle Angleterre, Troy, Albany et New- 
York.

3St (les p us considérables et comprend 
toutes les nouveautés.

Notre assomment est même trop considé­
rable, nous voulons le diminuer en

J. COURSOLLE & Cie.,
Chambre Victoria, 

I Vis-è-v’s e bureau des Brevets,
OTTAWA, Ont,Janvier 1884, les trains cir-

Arr. ft 
11.35 
8.20

du 2 
omme

A partir 
ouleront c
Variant d’Ottawa. 

8.00 a.m.
4050 p.m.

fcsamî Hodges, Williamstown.West Va. VENDANT A BON* MARCHE. L P.—Boite 68. 
U Fév 1883Montréal.Son ifres-vou # do lu constipation ?

lions et m’a guéri après que j’eus fait l'essai 
d autres "“èdes pendaiUsme^ans. SPRUCINENOTRE ASSORTIMENT DE

lbans, Vt.

Sou lirez-vou# de la malaria T
“ Le “ Kidney Wort" est supérieur à tous 

les autres remèdes dont j'aie jamais fait 
usage dans ma pratique.

Dr K. K. Clark, South Hero, Vt.

CHEMISES Ottawa.Arr. ft 
12.20 
8.00

Une des meilleures pretia» 
rations offertes jusqu’ici 
au public, nour le soulage 
ment immédiat et la gn(- 
rison de la Toux, du Rhumt, 
de la Bronchite, de l’fir- 
rouement, de la Croup» et 
de toutes les maladies de ia 
Gorge et des Poumo 

A vendre partout,
50c la bouteille.

Montréal.SXPr’t
p!m!'4.30

s les convois à passagers se rendent direo-
_____it à Montréal, sans changement de chart
ni de locomotive et indénendam 
autres trains du Grand Tronc.

Les trains quittant Ottawa à 8 heures du 
matin se raccordent au Coteau avec le 
train direct pour Toronto et toutes les 
stations intermédiaires qui arrive à Toronto 
à 10 heures du soir.

Le train partant de Montréal à 
matin se raccorde avec l'express de nuit 
venant de Boston et New-York viâ Spring 
field, quittant Boston viâ Lowell à 7.00 p.m., 
viâ Fichburg à 6.00 p.m. et New-York à 
4.30 p.m., arrivant à Montréal à 8.25 du 
matin.

de toute description, est le plus considé­
rable qui soit en cette ville.

Vos Prix sont des plus Populaires.Etc#-vons bilieux ?
“ Le “ Kidney Wort ” m’a fait plus de bien 

(pie tous les autres remèdes dont j’aie jamais VARIETE PRESQU’INFINIE DE
à 25 etJhfdo J. T. Galloway, Elk Flat, Oregon. COLS,

CRAVATES,
MOUCHOIRS,

GANTS,
BAS,

CHAUSSETTES, 
LiNGE DE CORPS, etc.

8.45 duSoiiflres-vou# de# hemorrhoide» ?
“ Lu ” Kidney Wort” m’a guéri radicale­

ment des hémorrhoïdes qui coulaient. Le Dr 
W. 0. Klino m’avait recommandé ce remède. 
G. H. Horst, Caissier M. Bank, Myertown, Pa-

B. E.McGALE, Chimietr .
Montré 1

8

r le rhums-Etes-vous torture pa
tlNIIlC ?

“ Le “ Kidney Wort" m’a guéri lorsque les 
médecins m’avaient condamné et apres que 
j’eus souffert pendant trente ans.

El bridge Malcolm, West Bath, Maine.

277, RUE WELL1NGT N,
5. Gagné et Cie CHEMIN DE PREMIERE CLASSE

ET RAILS NEUFS EN ACIER
Les passagers pour le Sud et d’est changent de 

chars a la gare Bonaventure à Montréal où leur 
bagage est transféré sans frais extra et sans que 
le passager ait à s’en occuper.

Le bagage est chéqué pour n’importe quel en­
droit.

Les

Aux femmes qui sont maladie# ?
"Le ‘’Kidney Wort” m’a guérie d’uno 

maladie dont je souffrais depuis plusieurs 
années. Plusieurs de mes amies qui en out 
fait usage en disent le plus grand bien."

Mde H. Lamorcaux, Ile La Mothe, Vt.

St vous voulez chasser la maladie 
et jouir d'une boune santé

Faite# usage du

la5 mars, 1883

Voitures pour EnfautsNOUVEAU MAGASIN
billets et tout autre renseignement peu­

vent être obtenus aux bureaux du Grand Trono. 
rue Sparks, et au dépôt des billets, rue Elgin.

Le départ et l’arrivée des trains soi 
réglés d’après l’heure du 75ôme^méndlen.

A. G. PEDEN,
Agent gén. des passagers.

Ottawa. 22 août 1884.

PEINTURE, TAPISSERIE, VIT .TES 
ET HE DECORA I F 'F 

No. 208, Bue DAM10USIE, Ottawa Cages pour OiseauxGérant

TEND PAB
Le Purificateur du Sang. GEO. PHILBERT Le Kestaurant “ tjoeeo

Numéros 13 & 14, Rue ELGIN E. G. LAVERDÜRE2?ropri6taixePOMMES POMMES POMMES
classe n’estCe restaurant de première 

qu’à quelques minutes de marche de tous les 
principaux hôtels. Toujours à point, huî­
tres, et primeurs de la saison. Repas à 
tonte heures. La salle à manger des dames 
est au premier étage. On fait une spé 
lité des soupes aux huîtres et des dîners

No. 06 Bue iilDEAU.de toute 
donner.

M. GEO. PHILBERT, se charge 
commande que l’on voudra bien lui 
Prix très modérés et ouvrage garanti.

Les marchands de la ville et de la 
pagne sont priés d’aller 
visite avant d’acheter ailleurs.

Charles Donald de Co«,
79, RUE QUEEN, LONDRES, E. C., 

Seront heureux de correspondre avec 
propriétaires de vergers, les mareban 1 
expéditeurs de pommes du Canada, 
du commerce d’automne et du printe 

MM. Donald et Cie.. donneront aussi tes 
facilités accoutumés à leurs pratiques qui 
auraient besoin d’avance^,

31 juillet 1884

rendre une
lui

privés.
P.S.—Les prix ne sont pas surchargés.

J. H. SPENCER,
Proprietaire,

GEO. PHILBERT,
208, BUE DALBLOU81E.

UI6r, 18843 Un20 mars 18849m

i DAZE
[facturier 1 '
—(et)—

(le CHAIMIRBS
1ETEN DÉTAIL
N DES RUES

LE FILS

T- I-KEWIEKK PAKTIE

LEo TKOIo
e et de l’Hgliae 
iTT t WA.
■ oir à scs nomlreuses pra- 
lic d’Ottawa et de ses en- 
ra qu’il a acheté et mis 

les machines du vaste 
opération sur la 

la

iSuile)

Sans pouvoir se rendie copmte 
de ce qu’elle éprouvait, Maximi- 
lienne sentit qu’elle s’intéressait 
vivement à ce jeune homme 
qu’elle ne connaissait point et 
qu’elle voyait pour la première 
fois.

trefois eu 
Selby Le

DES CHAUSSURES
ire attirer l’attention du

i
e l’établissement est sans | 
i complet de co genre à 1 
omposé d’ouvriers de pre- ' Plus tard, quand le bal les 

eut rapprochés et qu’il vint, 
presque en tremblant, l’inviter 
pour un polka, c’est avec une 
nouvelle émotion de plaisir, 
qu’elle avait mis sa main dans 
la sienne.

C’est à tout cela que pensait 
Maximilienne ; voilà pourquoi 
au lieu de dormir ses yeux res­
taient ouverts.

Pendant ce temps, les premiè­
res lueurs du crépuscule éclai­
raient sa chambre virginale.

1
COMMANI >E

fiée sera exécutée et expé- 
us le plus court délai. «

TE dans les Commandes |
matériaux sont employés, 
nntie. Prix très modérés, v . 
E EST SOLLICITÉE 
lands do la acampagne fe» 
r visiter cette MANUFAC- |l| 
fheter ailleurs. 7

DAZE,
Propriétaire. • | •

TAPIS etc t XXI

1 DE TAPIS UN NOUVEAU SCAPINI

Deux mois se sont écoulés de­
puis la brillante soirée offerte 
par le marquis et la marquise 
de Coulange à l’élite de la socié­
té paiisienne.

Ce laps de temps a été bien 
ployé par M. de Montgarin. 

De son côté, naturellement, José 
Basco n’est pas resté inactif.

Après avoir fait de fréquentes 
visites à l’hôtel de Coulange. 
où il a toujours été parfaitement 
reçu. Ludovic a cessé brusque­
ment de s’y présenter, obéissant 
à un ordre impérieux de José 
Basco.

Ceci était un calcul du Por­
tugais et avait son import: 
dans une de ses combinaisons 

1 ténébreuses. La feinte retraite 
du jeune homme était destinée 
à servir ses projets.

Un jour, dans l’après midi, 
José Basco se présenta chez la 
marquise de Neuvelle. La vieil­
le dame était seule, il le savait. 
Il s’était fait avant d’entrer une 
figure de circonstance, 
l’air préoccupé, soucieux. La 
marquise s’en aperçut.

—Que vous est-il donc arrivé? 
lui demanda-t-elle.

—Pourquoi me faites vous 
cette question, marquise ? ré­
pondit-il en la regardant triste­
ment.

—Pourquoi ? Mais parce que 
. , je vois que vous n’avez pasjvo-

tre figure habituelle. En véri- 
cher comte, vous êtes 

trise comme un bonnet de nuit; 
on pourrait croire que vous al­
lez pleurer.

—Il est impossible de vous 
rien cacher, madame la marqui­
se. Eh bien, oui, j’ai de la tris­
tesse dans l’âme.

—Pourquoi ?
—Je ne suis pas content, je 

suis contrarié...
—Cela se voit assez à votre 

air sombre. Si ce n’est pas trop 
vous demander, dites-moi ce qui 
vous chagrine.

—Malheureusement, madame 
la marquise, vous ne pouvez 
rien à ma peine, et je ne sais pas 
si j’ai le droit de vous en faire 
connaître la chosa.

Ces paroles produisirent l’ef­
fet espéré. La curiosité de la 
vieille dame fut vivement exci­
tée.

!■OTTAWA.
•and assortiLiment, les 

s bas prix eni 6t I ^8 plll 
fait de

elarts, liideaux,
vm

Pôle*, Uarndltire** 
m «le toute Norl<,

i

à la
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Il avaitt Dalhoiisie,
'T A WA.
BIT. GLACIÈRE 
or ver les corps en
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MERRY
UK, C0118TSEH

CH AND,
A

mission I
re et commissaire-priseur

îüb sparks;

W té! mon

Il’Hoti ljKiisseli ) 

TAW A. *
ms

s ferronneries à bon mar. 
allez chez

LL & CUZNEl-
nagasin de ce genre à f 
1850, à l’enseigne de la f

: TARRIERE,

coin de la rue Ouïe,
RCS. OTTAWA,
P.Q.
CDOUGALL i CUZNER!

y —Ne suis-je pas votre amie ? 
fit elle.

—C’estvrai. J’ai eu le bon­
heur de mériter votre précieuse 
amitié ; aussi est-ce à vous seu­
le que je puis confier......

Il s’arrêta brusquement avec 
intention.

—Eh bien ? l’interrogea vive­
ment la marquise.

—Je crains...Tenez, madame 
la marquise, il vaut mieux que 
je me taise, que vous ne sachiez 
rien.

MZiNt
et HORLOGER, ,

Rue Bunseoc,
rTAWA.
E NOËL ET 
OU JOUR DE L'AN 
plet de Bagnes,. 
les d’oreilles. M 
et en argent

TI É PRIX
rdre sous le plus cour, 
s prix modérés. 
rélèbre montre W nitl^h - gTBVe ?

‘BSIITA,
h»;VARIETY HAÏ E,

A u tu aux

—Très grave, répondit 
en hochant la tête.

tau

F VERITABLE ELIXIR du DR GUILLIE
TONIQUE ANTI-GLAIREUX & ANTI-BILIEUX

Préparé par F»aul GAGK, Pharmacien, seul Propriétaire 
9. Rue de Grenelle-Salnt-Oermaln, PARIS 

VÉHixir tic Uuiltié, préparé par PAtTI. OAOB, nat
efficaces, les plus utiles, les plus économiques commo Purgatif et

Il est surtout utile aux Médecin* de campagne, aux Famille* éloignée* de* teco 
à la chute ouvrière à laquelle il épargne dés frais considérables de médicamente.

L'action de / ÉLIXIR QUILLIÉ eat toujour* Au lieu tferlger une dlite eivire.tl e$t utile Qu'un 
bien faisante. bon reput toit prie te tolrdujouroùon en feit unie.

Comme Purgatif, il est toniQue en même temps II peut être edmlnletrt avec un égal suocit i la 
Que rafraîchissant. Il aide et corrige toutes tes plus tendre enfance comme t la plus extrême
secrétions et donne de la force aux organes. vieillesse, sane crainte d'aucune espèce d'accident.

Une expérience de plus de SOIXANTE ANNÉES a démontré que VElixir (Juillié- 
préparé par PAUL GAGE, était d’uno efficacité incontestable contre les 

FIÈVRES PALUDÉENNES, lo CHOLÉRA, la FIÈVRE JAUNE,
lei AFFECTIONS GOUTTEUSES «n RHUMATISMALES, 

dan» le* MALADIES do* FEMMES, du» ENFANTS, dn FOIE ut dan» tout»* lee Maladies congsstlves. 
Dit Brochure, qoi est on véritable Traité de Médecine esoelle, elt jointe à chique bouteille de Véritable ELIXIR QUILLIÉ. 

Dépositaires à QUÉBEC : !>' Ed. Morin «*• C», Ph^-Ch»*, 314, rue Saint-Jean.

on des médicaments les plus 
comme Dépuratif.

un médicaux et

la DY8BENTERIE.

> (
FEUILLETONrm.X SANS EGALE T"—Oh ! alors, monsieur de Ro- 

gas, je vous en prie, parlez. Mon 
Dieu, bien que je m sois qu’u- 
ne4vieille femme, peut-être suis- 
je encore bonne a quelque cho­
se. Allons, monsieur de Rogas, 
parlez, je vous écoute. A moi, 

peut tout dire. Si c’est un 
secret, je vous promets de le 
garder.

Le Portugais eut l’air de faire 
de grands efforts pour vaincre 

hésitation. La marquise 
avait roulé son fauteuil pour 
s'approcher de lui.

—Vous le voulez, madame la 
marquise, dit-il ; eh bien, soit, 

allez connaître la cause de 
tristesse. Après tout, pour­

quoi vous cacher cela? Votre 
amitié pourra peut-être quelque 
chose où mon affection est im- 

Madame la mar-

on

son

vous
ma

puissante, 
quise, il s’agit de mon cousin, 
le comte de Montgarin.

La vieille dame ne put rete­
nir une exclamation.

—Mais c’est vrai, dit-elle 
d’une voix émue, il y a plus de 
quinze jours que je ne 1 ai vu .

passe-t-il donc . UiSt-ceque se
qu’il est malade ?

—Physiquement, 
il est dans une situation d’esprit 
qui m’inquiète sérieusement.

—Ah ! vous m’effrayez !
—Madame la marquise, je 

crt ins pour sa raison.
—Pour sa raison ? répéta lo 

vieille dame. Je ne comprends 
pas, expliquez-vous, monsieur 
de Itogas.

—Madame la marquise, Ludo- 
vie est amoureux.

Sur ces mots, la douairière s-- 
mit à rire aux éclats Puis se 
calmant subitemet :

—Vous m’aviez épouvante, 
dit elle ; mois me voilà rassuré.'. 
Ah ! M de Montgarin est amou­
reux ! Mais je trouve cela lort 
naturel, mon cher c. mte, et n y 
vois absolument rien qui soit i 
de nature à justifier vos inquié­
tudes

—Dans bien des cas. le mal 
d’amour a des suites terribles, 

un air pi-

nou ; mais

répliqua José 
teux.

avec

—Vous voulez dire qu’il con­
duit au suicide ; c’est un moyen 
de guérison qui n’est guère em­
ployé que par les grisettes et les 
faible d’esprit.

—Si je suis inquiet, je puis 
même dire effrayé, vous devez 
bien penser, madame la marqui­
se, que ce n’est pas sans motifs. 
Ecoutez, Ludovic est amoureux, 
mais amoureux à en perdre la 
tête ou à en mourir. Depuis 
quelques jours, il est dans un 
état pitoyable. Il ne dort plus 
et c’est à peine si l’on parvient 
à lui faire prendre un peu de 
nourriture. Il ne sort plus et 
ne veut plus voir personne, pas 
même moi. Le jour comme la 
nuit, il reste solitaire dans sa 
chambre, dont il ferme tous les 
rideaux pour empêcher la lu­
mière d’y pénétrer. Que fait-il 
pendant ces heures d’isolement ? 
Il te désole et songe peut-être à 
en finir avec la vie. On l’entend 
poussé des plaintes et des gé­
missements à fendre l’âme.

Ce matin, à force de supplica­
tions, je l’ai décidé à me rece- 
vo-ret il m’a ouvert sa porte. Je 
l’ai trouvé affreusement pâle, les 
cheveux en désordre, les yeux 
hagards. Je lui adretsai plu­
sieurs questions.

—“ Non, non, me répondit-il 
brusquerie, je ne veux rien 
dire. Je suis malheureux

avec 
vous
le courage me manque je suis 
désespéré.”

Et il se mit à soupirer et à 
gémir.

J’insistai pour savoir la cause 
de ce grand chagrin ; mais ce 
n’est qu’au bout d’une demi- 
heure que j’eus enfin raison de 

résistance. Quelques paroles 
lui échappèrent malgré lui. Je 
compris et je finis pat lui arra­
cher son secret en entier.

—Alors, madame la marquise, 
je crus devoir faire appel à sa 
raison et à son courage ; mais, 
hélas ! je m’aperçus bien vite 
que je me heurtais contre un vé­
ritable désespoir. Sa raison 
seule pourrait le rappeler à lui- 
même et sa raison l’abandonne. 
Maintenant, madame la marqui­
se, vous connaissez la cause de 
ma tristesse et vous devez voir 
que la situation est loin d’être 
rassurante.

(J suivre. )

AA
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CUEILLETTES DtJ REPORTERROCHESTER, N. Y.

Fournit sa part des recommanda- 
lions en faveur en faveur des mé­
rites du Putnam’s Painless Corn 
Evtractor. Henry Heil écrit à la 
date du 23 octobre 1883 Envoyez 
m’en une douzaine de bouteilles 
que je les distribue parmi mes amis, 
car c’est un remède sûr et sans dou­
leur, tel qu’on le représente. Dé­
fiez-vous des poisons que l’on offre 
comme substitut, n’achetez que le 
véritable extirpateur de cors de 
Putnam, droguiste, Kingston, Ont.

VCOUR DE POLICE COLLEGE D’OTTAWA )

M. N. A. Savard est de retour de 
Montréal.

11 y avait encore foule au Musée 
Royal, hier soir.

Le corps de musique de Hull 
jouera au bazar Ste Anne, ce soir.

Trois cents voyageurs .sont partis 
pour les chantiers deouis lundi 
dernier.

M. Alexander Jacques, agent spé 
cial du cirque Forepaugh, était à 
Ottawa hier.

La construction du patinoir près 
du canal Rideau, avance rapide­
ment.

Le juge Syplier. de Philadelphie, 
qui était en visite à Ottawa depuis 
quelques semaines a quitté la ville, 
ce matin.

Trois barges chargées de bois 
sont parties d’Ottawa, hier soir, 
pour Whitehall, à la remorque du 
vapeur E. B. Eddy.

On exhibe actuellement sur la 
rue Sussex, en face du Musée Géo­
logique, une fille âgée de douze 
ans, pesant trois cents vingt cinq 
livres.

M Odilon Auclair, du départe­
ment des travaux publics, à Ottawa, 
part demain matin avec sa famille 
pour Montréal et St Vincent de 
Paul, P Q. Il sera de retour la 
semaine prochaine.

I Présidence du juge O’GaraJ
Ottawa, 5 septembre 18P4.

•lames Freeman, trouvé chancelant à la 
gare Union et insultant les passants, est 
co .damné à $1 d’amende et $t de frais ou 
huit jours de prison.

J. B. Paquet, accusé d’assaut et batterie 
n’ayant pas comparu, un mandat d’arres­
tation est émané.

Plusieurs causes de peu d’importance 
sont renvoyées à plus tard

W. Brown, a cusé d’avoir assailli un 
jeune homme du nom de Lajoie, est ac­
quitté faute de preuves.

Lirij/é par les RR. PP. Oblats.

La rentrée des élèves est fixée au 3 Septembre.

Les nouveaux élèves qui désirent entrer comme exter­
nes doivent se présenter le *4

MARDI, 2 SEPTEMBRE,
■ lie » a. u. a Midi, el de 3 a # p. rn.l

L’Examen d’admission aura lieu leLE PAVE ET LE DIVORCE
.!AVIS SPECIAUX

M_fcCliC3:vELDI,3 SEPTEMBltENous croyons savoir dit la Dé­
fense, de Paris, que S. S. Léon XIII 
est sur le point d’adresser au gou 
vernem lit de la République une 
protestation contre la lot du di 
vorce, loi contraire au sacrement 
du mariage. Cet important docu­
ment est d’une assez grande éten 
due. Comme tous les autres du 
pontificat de Léon XIII, il est écrit 
dans un ton doctrinal très élevé.

Le Pape y rappelle tous ses iver- 
tissements antérieurs à propos des 
lois et décrets dirigés en opposition 
avec l’Eglise, et {même dans un but 
manifeste d’hoslilité contre elle.

On parle aussi, à Rome, d’instruc­
tions que le Saint Siège aurait en­
voyé aux évêques français au sujet 
de l’application de la loi du divorce.

Avis aux intéressés—Personne ne 
peut me surpasser pour le bon mar­
ché.

( A 9 heures a. mi,)

J’ai reçu une tonne d’huiie d’O- 
live que je vendraià SI 20 legation 
impérial.

F riAIS D’ENSEIGNEMENT
FAK TERME DE 5 MOIS.

. ..

N. A. Savard, 
rue Dalhousie.

Maison de New York — Nous 
avons visité, aujourd’ui, l’établisse­
ment de tailleur de New York, tenu 
par M. J. L Beaudry. No 523, rue 
Sussex, et nous y avons admiré 
un grand assortiment de marchai! 
dises reçues directement d’Europe, 
du Canada et des Etats-Unis, tels 
que tweeds canadiens, anglais et 
écossais, drap de Pilot et drap fin, 
serges anglaises, françaises et écos­
saises; aussi articles de fantaisie 
pour messieurs. Toutes ces mar­
chandises sont des plus nouvelles. 
Coupe garantie, prix extrêmement 
bas et visite sollicitée.

J. L. Beaudry,
523 rue Sussex.

La S/jrwmt—La sprucine comme 
remède pour la toux n’a pas d égale. 
Elle, est entièrement différente 
d’aucune autre espèce de composé 
de gomme d’épinette, que l’on vante 
tant aujourd’hui. Ne vous trompez 
pas en demandant la sprueme, elle 
est mise en bouteilles rondes, et 
chaque étiquette, circulaire et en 
veloppe porte la marque de com­
merce,

En veille chez H. F. McCarthy et 
C O. Dacier, Ottawa.

Cour# classique........
Coure commercial ...
Coure préparatoire

Pour plus amples informations, consulter le Prospectus qui sera 
envoyé sur demande.

-..............Slff 00
................ 10 oo
.................ÎO <10

>

Grande Vente à Sacrifice
------DE-------

PORCELAINES, VAISSELLE TVUL AUDACIEUX A VICTORIA 
VILLE

ET VERRERIENOUVELLES DE QUEBECVoie1 quelques renseignements 
sur un vol considérable qui a eu 
lieu la semaine dernière à Victo- 
viile, comté d’Arthabaska, chez 
MM. Bourbier et Bélanger.

Le jour précédent on avait vu 
dans le village deux étrangers 
âgés d’environ 22 ans, dont l’un 
portait des vêtemenls gris et l’au­
tre des vêtements noirs. Depuis 
on ne les a pas revus et nul ne sait 
quelle direction ils ont pris.

Dans tous les cas, ces individus 
forment peut être partie d î la bande 
de filous qui opèrent en divers en­
droits de la province, mais ce ne 
sont pas les auteurs du vol commis 
chez M. Bourbeau

Les individus qui ont fait le coup 
sont évidemment ceux que ies con­
ducteurs du Grand-Tron ont vus 
sur le convoi de nuit. La preuve 
sur trouve dans le fait qu’après !e 
passage du train, à Somerset, on a 
trouvé dans la rivière, près de la 
station, des papiers qui avaient été 
enlevés du coffre de sûreté ; narmi 
ces papiers se trouvait un billet de 
83000.

Après avoir fait sauter la ser­
rure, enlevé une cassette conte­
nant 8800 en billets de banque de 
diverses dénominations et les pa­
piers dont nous venons de parler, 
les voleur se retirèrent au fond 
dé la cour où ils brisèrent la cas 
se’.te à l’aide d’une masse.

On a eu affaire à de rusés co-

Totit doit elre vendu an prix contant alin «le faire place 
pour le* nouvelles marchandises d’aiitonine «gui nous 
viennent d’Europe.

—On annonce de Québec que la 
paroisse de l’Ancienne Lorette est 
sur le point d’être divisée en deux 
paroisses pour les fins ecclésiasti­
ques et civiles.

— Un détachement de la police 
de Québ c dût être envoyé à Lo­
rette, hier pour supprimer une 
émeute qui s’était élevée parmi les 
journaliers qui travaillent au nou­
vel aqueduc.

b

C. S. Sll A W & Cie.,
Importateurs directs.

Ottawa, 21 Janvier 1884

ALPHOra JULIEN,• y
\

ica-

Entrepreneur deUN SORT Pompes FunèbresV,Une vieille fille du nom de Féli­
cite Gibeau, âgée d’environ 40 ans, 
est allée avertir un sergent de ville, 
à Montréal, qu’une femme de Ste- 
Gunégonde, nommée Gervais uavait 
jeté un sort sur sa sœur.’’ Celle-ci 
qui est en service chez un hôtelier, 
est, parait-il, d’une force extraordi­
naire depuis ce malheureux sort; 
elle lève les poêles dans la maison 
et fait mille autres tours de force.

Le sergent a promis à la vieille 
fille de prendre la chose en sérieuse 
considération.

La femme de Sainle-Gunégonde 
va peut-être être appelée auprès de 
celle qu’elle a ensorcelée, 
moyen d’un simple signe il paraît 
quelle va chasser le sorcier de l’âme 
de sa sœur. C'est du moins l’opi­
nion de Mlle Gibeau.

Q63 Rue D A.LHOTJ8IE, Ottawa,
âCi-devant occupé par 31. Jos. Senécal.

M. ALPHONSE JULIEN, bien connu à Ottawa, désire annoncer au public d’Ottawa 
et de ses environs qu’il a ouvei t un magasin de pompes fu .i' ,‘s. Toute commande qu’on
voudra bien lui confier aéra exécutée avec promptitude e n. Prix très modérés. On 
peut a’adresser la nuit comme le jour. Deux MAGNIFIQUES CORBILLARDS s 
disposition du public. Ornements et décorations de chambres funéraires foui 
demande. ALPHONSE JULIEN

Ci-devant salle de

L’INSTITUT CANADIEN, RUE YORK

Agrandie, embellie et dénorce à neuf à 
une dépense de $2,000.

ont ô la 
rnis suy

propriétaire
3 mai—1 an

Ni. NI. J. Lain,
NI. T. II. Wiiinet,

Locataire et Gérant 
Directeur CLUB HOUSE D ORION &, DELORME, 

ARTISTES-PHOTOGRAPHES,
HO Rue Soarks et 563 Rue Sussex,

G BANDE OUVERTURE
1er J

i SEPTEMBRE

[Ancien Poste de P. O’MEARA]

20, 22 ET 24, RUE GEORGEliUNfll OTTAWA.
Nouveaux fonds de scènes variés, peints 

par les meilleurs artistes du Canada.

Ail
Cette maison a été reparée, 

meublée à neuf, avec toutes les

Améliorations Modernes
a^es spéciaux sont offerts

décorée et
Représentations tous les soirs de la se­

maine et les après-midi du Mardi, Jeudi et 
Samedi. Grands avantages pour les fêles.

lue douzaine de Portraits.
CABINET SIZE,

et un cadre valant $1.00, pour
$0.00.

Photographies de toutes grandeurs, satis­
faction 

Une

Des avant 
artistes de th 

La buvette est toujours pourvue des meil­
leurs marques de

Vins, Liqueurs et Cigares.

Veritable RENDEZ-VOUS lies Famillesqui ne portent rien sur eux capa- 
b’e 'de les compromettre. Ainsi, 
tous les instruments ayant servi â 
l’accomplissement du vol et consis­
tant en une

AVIS La plus grande attention est portée 
dames et aux enfants.

ouvrirons la saison des spectaclesNoiEst par le présent donné que la 
votation, dans les élections au ba­
zar de Sainte-Anne entre MM. Sa­
vard et Dunn, Larose et Richard se 
terminera demain soir, 5 septembre 
à 10 heures, p. m.

D’abord on procédera â la clôture 
des poils de la manière suivante, 
savoir : les petites boites qui ont éié 
distribuées aux candidats devront 
être scellées et apportées au bureau 
du président du bazar avant ou à 
8§ heures précises, p. m. demain, le 
5 septembre. Ensuite à hrs p. m. 
demain, le 5 septembre, la boite 
de MM. Savard et Dunn sera ou­
verte d’après les formalités voulues 
par le comité d- s élections, et la 
votation à boite ouverte commen­
cera. A 9£ hrs p. m., su. l’ordie de 
M. le président du bazar la boîte 
sera fermée, les ouvertures scellées 
et la votation finie pour ces deux 
candidats.

A 9 heures et quarante minutes, 
la boite de MM. Larose et Richard 
sera ouverte aussi pour faciliter la 
votation en faveur de ces candidats 
et à 10 heures p. m., le 5 septem- 
bra, la boite sera fermée par M. le 
président du bazar, les couvertures 
scellées et la votation proclamée 
terminée. Alois on procédera au 
décompte des bulletins qui se fera 
au bureau de M. le président ou 
tout autre endroit désigné par lui 
eu p.<x-;c::ce des candidats ou d» 
leurs réprésentants et des témoins 
ainsi qu’en présence1 du président 
du bazar et du comité des élections, 
et de un ou deux comptables, si la 
chose est jugée nécessaire par M, le 
président.

Immédiatement après le dé­
compte des votes, le résu liât en 
sera donné publiquement dans la 
salle du bazar où devra avoir lieu 
la présentation des objets

Par ordre du comité des élections 
du bazar de Sainte-Anne,

la8 garantie.
visite est sollicitée chez

masse, viîbrequin, 
clics, ciseaux, avaient été enlevés 
dans une forge tout près du maga-

mè- T. P. O’CONNOR, PropCOMPAGNIE COMIQUE DORION et DKLORMfij 
No. 140, rue Sp 

rue Rideau

Ottawa, 2 sept 1884
arks- V

569 rue Sussex, coin de la 
18 Oct. 1883

EMMA WELLS
1 IC°.ral,renant ‘Ie3 artistes de première ha-

Pi'ix d’entréo :
I E SOIR. 10, 15, 20, 30 »t 50 Cent».

V APRÈS-MIDI, 10 et 20 lents. 
8feD“Lever du rideau à 8 heures et 2.30 p.m. 
Ouverture des portes, une heure à l’avance. 

Programme nouveau tous les semaines.

Le montant volé s’élève à 81,000. Tés i Fuite la.

■aasEtg; ‘ “°

COURRIER DE HULL Ht
—Les Pères ont commencé, cette 

semaine, à faire la visite annuelle 
de leurs paroissiens. Nul doute 
qu’ils seront partout les bienvenus.

—Un grand nombre de jeunes 
gens, appartenant à de bonnes fa 
milles de cette ville, sont partis 
pour aller travailler sur la ligne du 
Pacifique.

—Le frère Ulric, qui était direc 
leur du collège des frères de cette 
ville, depuis une couple d’années, 
a été appelé à prendre la direction 
de l’école Saint-Henri de Montréal. 
Son dépaitsera vivement regretté.

- Pour se conformer aux inten 
lions du Saint Siège, un triduum 
solennel commencera en cette ville, 
samedi, le 6 courant. 11 y aura 
deux exercices par jour, et à chaque 
exercice, il y aura sermon.

gaito
4'-JL----

IMPORTANT pour les MARDIS
.>'<>•# tenons de recevoir le 

1>I(ih bel assortiment 
•? toiles peintes et «lorees 

pour fenelres qui ait 
fa nais ete Importe en Canaila

ON DEMANDE
ON DEMANDS DE BONS MARINS pour 

accompagner l’expédition anglaise sur le 
Nil, pour conduire des bateaux à travers les 
rapides et faire tous les portages nécessai­
res. Les enganemedts sont pour six mois à. 

rtir du 1er Septembre 1884.
gages seront de $30 h $40 par mois, 

ivant la valeur de chaque homme.
Chaque homme recevra un fourniment, 

gratuites, et toutes les dépenses 
ées, aller et retour jusqu’au lieu 

hommes d 
- d’équipe 

squeis ils seront 
auront le pouvoir 

punir l'insubordination ou les irrôgulari 
dans le service, en arrêtant la paie et si 
c’est nécessaire par le renvoi.

Ceux qui désirent s'engager devront 
rapport a Ottawa le 6 septembre 1881.

On n’engagera que des murins vraiement 
habiles et actifs.

Les hommes mariés aur 
pour leur‘famille de retire 
leur paie tous les 

Toute

Une

ser au No 450 rue 
29 oout

1ère et une fill 
unes rec

le de chambre, 
ndations. S’a

cuisin

Su
2 s

JACOB EBB ATT.A VENDDE
des rations 
seront pay
de son engagement, Les 1 
obéir à l’autorité des chefs 

ns desquels

Un ménage complet et un fond de maga- 
comprenant des épiceries de toute sorte, 
lé au No 171, rue Dalhousie, coin de la 
Water.

reiser sur les lieux à Delle Hoving-

MAGASIN PALAIS DE MEUBLES,
38 KDE RIDEAU. evront 

e et desrUS’ad ' cicrs aux soi 
rés. Ces ofïï LdvN B.—Voyez let échantillons de 

ces toiles dans ma vitrine.
1 8

AVIS AU PUBLIC
faireLA SÀNTEJJN BEVOIR 

LA MALADIE UN UR1MKI
MEUBLES à 25 P. C.

Aü-DESSOUS
r une partie

privilège 
partie de

e tous les mois.
3 autres informât!

J vent être 
Lamber', 110 rue

DU PRIX COUTANT
M. LOUIS GRATTON, marchand de meu­

bles désire informer le public d’Ottawa et 
de ses environs, qu’il abandonnera la ve 
de meubles ii partir du 1er novem 
prochain et vendra tout .■ on assortiment 
consistant en ameublements de salon, de 
chambre à coucher, de salle à dim r, mate- 
lata, sommiers élastiques, chaises, couchet­
tes, berceaux, etc., etc., a

Pioitna.
AU-DESSOUS DU

Diamond dyes ons en rapport 
obten es au biv- 

Welling-
ce sujet pci 
de M. J. T I 
Ottawa.
Par, ordre, 

Secrét

n*Ces ttiii’lurc's r:>< r \>• iL*ti*=i-s ou:
presque entièrement suppianté,poui 
l’usage des familles, toutes autres 
teintures, étrangères ou dom* sti- 
ques.

Les jours de la cuve à l’Indigo, 
à la cochenille, à la garance, au 
bois üe cainpêche, sont aujourd’hui 
du domaine du passé.

Nous garantissons que ces tein 
tures teindront plus d’étoffe, paquet 
pour paquet, que toute autre tein­
ture qui ait jamais été fabriquée, 
et donnera des couleurs plus bril­
lantes et plus durables. Les tein­
tures à l’anciemie façonne peuvent 
pas être compaiées à celles-ci sur le 
rapport de la qualité et du bon 
marché.

■* ttMELGUND,
aire du Gouverneur-gônéraiL

I

VER SOLITAIRE---- DU-----
Uun éminent savant 

ment découvert un “ s 
trait d’une racine.

Le remède est
faiblit pas le patient, mais il a un effet ma­
rque sur le Ver Solitaire qui se détache 
de sa victime tt passe facilement et tout 
entrier, avec la tete, et étant encore en vie.

Un seul médecin s’en est servi dans piua 
de 400 cas, sans qu’il ait manqué ane seule, 
fois de prod ire son effet. Sucéès garanti, 
on n’txige aucun payment avant que lever 
ne soit sorti tout entier. Envoyez.un tim • 
bre et vous recevrez nne cirdelajre donnant 
les conditions. ‘ V

HKÏWOOD de t)l*.. s

allemand a récera- 
spécific certain ” ex- 

coutre le ver solitaire. 
:réable a prendre et n’af-

l)r. BAXTER.
Le SEUL iiytEDE VEGETAI

\

iegn saiïPLIX C, LIANT
CONTRE LA

Dyspepsie, Perle d’Appelât, 
Iiidlgeellou, Constipation 

liai, Il n vile, Mal de Tete 
elc., etc., etc.

Le public est cordialement invité à profi­
ter de ce bon marché et venir visiter le 
grand assortiment situé au

No 530 rue SussexF. Uionxk, Sec. PRIX, 25 ch. la BOUTEILLE.
Vendu partout, et par C. 0. I) AGI Eh 

Otlnwa.
LOUIS GRATTON,NAISSANCE

P i oprié taire.A Ottawa, le 4 septembre, Mme Elzéar 
Alarie, une tille.

19rPark Place,»New York 
1 juillet 1884, l»n£15 mai 18M3.27 Août CS lan

8e année

abonne*

1

Résumé Télégraphique
CANADA

En descendant de voiture M 
Brady ayant heurté un nègre, è 
Montréal, celui-ci qui est barbier, 
l’a assailli avec un rasoir et lui a 
fait à la tête une grave blessure 
L’agresseur a disparu.

Un homme du nom de Smith 
qui se donne comme déserteur d’ui: 
régiment des Indes vient de se 
livrer aux autorités.

En souvenir de la réunion de 
l’association pour l’avancement des 
sciences, l’Université McGill a con­
féré à plusieurs des savants le de­
gré honoraire de docteur en droit.

El'KOPE

La lâcheté dont ont fait preuve 
les Chinois à Kmpai a quelque 
peu diminué l’enthousiasme de 
leurs amis de Londres qui com­
mencent maintenant à croire que 
le gouvernement de Pékin ne tar­
dera pas à accepter les conditions 
de la France.

Un s’étonne ici que les Chinois 
n’aient pas su tirer meilleur parti 
de leurs torpilles en faisant sauter 
quelques navires français.

Les Français ont pu tout enlever 
les torpilles déposées dans la rivière 
Min. Ça été une véritable pèche 
aux torpilles.

PENT LE ACCIDENT

Saint Jérôme, 5—Un bien péni­
ble accident est arrivé au lac No- 
miningue, il y a trois à quatre 
jours. Un colon du nom de Ber­
geron, venant de Chicago, s’était 
ffxé au lac Nomiuingue. Le jour 
en question Bergeron était à Ira 
vailler aux derniers travaux du 
moulin. Il perdit tout à coup l’é­
quilibre et tomba a’une hauteur 
d’une vingtaine de pieds sur un 
amas " de cailloux. Un le releva 
sans connaissance et entièrement 
meurtri. Il succomba une journée 
et demie après l’accident, après 
avoir enduré les plus atr ices souf­
frances.

Le péfunt laisse une l'cmme et 
trois enfants qui sont ac nullement 
à Saint Jérôme et qui se préparent 
à aller le rejoindre. Ils .gnorent 
encore la triste nouvelle.

LA GCKRRE DE CHINE

4—U.i annonce semi-ofiiciPar
ellemuit que carte Manche xi été 
accordée à l’ami rai Court-1 four 
les opérations en Chine.

Un dit qu’il ne recommencera 
pas les hostilités avant une dizain? 
de jours environ, alors que des 
renforts suffisants lui arriveront de 
Saigon, pour lui permettre de s’em­
parer de quelquq port du nord de 
la Chine et de l’occuper.

Paris, 4 — Kossuth, le patriote 
hongrois, a déclaié récemment, au 
cours d’une entrevue, que la politi­
que nationale de la France.n’est 
pas encourageante.

Bismark, a-til dit, envoie la 
France en Chine, l’Autrich 
Urient, la Russie dans l’Inde et 
l’Angleterre en Egypte, afin d’ou­
vrir des soupapes extérieures de 
sûreté ù l’Europe, qu’il gouverne.

Pads, 4 — Les mouvements de 
l’amiral Courbet dans les eaux chi­
noises sont tenus secrets. 11 prend 
une route détournée dans le but 
de tromper les Chinois.

e en

Braude B educt ion
SUR TOUTES MES

MARCHAI»
Je]veiids an «liinil le prix 

«lu grow

Venez voir mes prix avant d'a-
heter.

ARGENT COMPTANÏ

Oscar McDÛNELL
EPICIER,

101 RUE RIDEAU.

<

LA SOCIÉT

LE CA

Ottawa et Uul

OUESTIOI'

DIXNEUVIÈM

Un triduum s< 
mencé, ce matin 
catholiques d’Utl 
la fête de la Nati 
Vierge.

Quelques card 
nombre d’évêqi 
avaient présenté 
le Pape Léon XI 
suppliant de voi 
ver l’opinion der 
qui croient.que 
serait !e dixneuv 
la naissance de 
Dieu. Ne couve 
brei cet heureu: 
une solennité U 
l’univers catholii 
même temps, un 
les attaques et 1e 
les puissances de 
aujourd’hui con 
anges et des hor

La Congrégati 
gée d’examiner c 
pas expédient c 
cela pour deux r 
d’abord on ne pe 
certitude l’année 
la Vierge Marie: 
spéciale du cuit 
de Dieu semble ■ 
ses glorieux ni) 
brés avec le mêr 
amour. Toutefc 
loua les pieux 
prélats distingi 
Saint-Père qu’v 
gnage de vùné 
filiale fût don 
Mère.

En conséque 
Pontife a réglé 
lennel sera cél 
l’occasion de la 
Vierge. Ce trit 
ce matin, comir 
plus haut, et 
maiin, fête de L

DE NUUVELL

Les avocats d 
Canada n’ont ce 
eux l’opinion : 
du Bas-Canada.

Après sir He< 
nous avons i 
ment un diset 
lion, et sir I 
faisait une déc 
semblable deva 
des Sciences, à 
à Montréal et 
l’honorable m 
M. Caron, a, h 
cours devant h 
réunis à Uitaw 
roles éloquen 
l’unité de la 
l’unité de l’Eir

Les applau 
couvert ses pa: 
du sentiment { 
pays, car il y 
des représenta 
vinces.

L’honorable 
de l’unité de 
stigmatisé, coi 
la conduite d 
qui voudraien 
sies d’une pre 
Mais il a ajou 
d’unité qu’il 
tireurs de to

f,

_iE OANÀDA. 5 Septembre 1884
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